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AVERTISSEMENT .
C ' Éft actuellement à Liege , au Bureau des Poftes
à L'Expédition des Galettes Etrangères , 6c kBiiu XELLEs ,au Bureau des Poftes à Mr . Horgniès , que MM , les Sous¬
cripteurs font priés de s ' adreffer pour le Journal His¬
torique et Politique de Geneve .

Ce Journal raffemble ôc fixe , en quelque forte , le
«Événemens principaux de l ' Hiftoire moderne univerfelle ,
jfrançoife 6c étrangère .

On peut le consulter 6c le conferver même comme le
xéfultat non -feulement des Gazettes , mais encore de tous
les Papiers publics de tous les Pays . Il eft , par fa
fliftribution , la Gazette générale la plus complette \ 6c
dans fon enfemble , il offre les mémoires les plus détaillés
du tems préfent .

Ce Journal eft compofé de 36 cahiers par an , chacun
de 60 pages , 6c paroît très -exa & etnent à Liege ôc zBruxel -
Ses y trois fois par mois , c' eft-à-dire , les 10 , 20 6c 3m
du mois .

On eft libre de fouferire en tout tems , à telle époqus
irçue l'on veut .

Le prix de la Soufcription , pour une année entière 9
eft de liliv . franc de port .

Ouvragesquife trouvent chez ] . ] . TUTOT , Libraire 9
au haut de la rue de la Magddaine , à Bruxelles .

Tableau de l' Europe , ou 7eme . yol . de l ' Hiftoire philofo -

phique des deux Indes , in 8vo . 1774 . _
il . 10 f.

Portrait de M . l' Abbé Raynal , Auteur de l 'Hiftoire philo -

fophique des deux Indes 15
Traité des Loix Civiles , par M . de P . de T . 2 vol . in - Svo .

1774 , broch . ^
6 1.

Xlémens de la Langue Angloife , ou méthode -pratique
pour apprendre facilement cette Langue , 1 vol . in - 8vo.
1774 . ircch . 1 1-

Dictionnaire abrégé pour l' intelligence des Auteurs chffi -
cues Grecs & Latins , contenant la Géographie , l 'Hif¬
toire , la Fable 6c les Antiquités , tiré du grand Diffion -

j&aire de M . S ^bbathier , vol . Syo . ^773 * broch * 24
Eg fuitefous Frejj

'
c.
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CoNSTANTÏNOPLEj II '
3

ïvE Grand - Seigneur fait de fréquens petits
voyages de plaifir . Ces jours -ci i ! a fait prélent
au jeune Sultan Selim , qui a été récemment cir¬
concis , d ' un grand Han ou Hôtel public , dont
le Bail rapporte 24 mille piaftres par an . Le Sei -
mcn Bachi , Chef de la Police & des Janifiaires
de cette Capitale , a été fait Pacha à trois queues ,
& fa Charge a été doncée à un Officier de fou .

'

Corps .
Le Grand -Ecuyer de Sa Hautefle partit hier

pour l 'armée , ayant avec lui une famine d ' utï
million de pin (1res pour le paiement des trou¬
pes . 11 eft auiïî chargé de remettre au Grand -Vi -
fir une belle pelifle de la part du Sultan . Selon
les bruits publics , la fauté de ce Premier - Minif -
tre eft très -foible , & , fi elle l ' oblige à quitter fon
pofte , quelques gens croient qu ' il pourrait être
remplacé par Ifled - Mehemet -Pacha , Gouverneur
de Vidin . Le refte du nouveau Corps de Canon -
niers fe mit en marche pour l ' armée , le jp Mai, »
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accompagné d ' un Sergent & de quelques Canon¬
nière François , & con .luifant avec lui 15 pièces
de canon . O11 voit aufîi défiler tous les jours ,
près de cette Capitale , pour la même dellina -
tion , de nombreux Corps de Cavalerie Afiatique .
Au relie , l ' on n 'apprend rien de l ' armée , fi ce
n 'eft que , fur l 'avis qu

' un Corps Rulïe s 'étoit
avancé vers Varna & Bafargick , le Grand Viftr
a fait un mouvement en avant . On attribue Pi -

nacYion des deux armées à des Négociations ,
qu

'on prétend toujours fubfifter entre les deux

Généraux commandans , fans qu
' on en fâche ni

l ' état , ni aucune autre circonfiance .
Le Capitan -Pacha a enfin mis à la voile , le

24 Mai , avec fa divifion pour la Mer -Noire ;
mais il a eu le malheur de perdre un de fes vnit -

feaux fur la côte d 'Afie , par la mauvaife manœu¬

vre de l 'Equipage . La divifion d' Oczakowa aufïï

perdu un vaiffeau par une grande voie d ' eau qu
' il

avoitfaite . Le Capitaine , ne voyant aucun moyen
de le fauver , lé fit échouer fur la côte à quelque
di (lance de Varna : ainfi l ' on a pu en retirer l ' ar¬

tillerie , la caiffe militaire , & les effets qu
' il y

avuit à bord , de même qu
' une partie de l 'équi¬

page . Le relie , lé hâtant trop de le fauver , s' ell

noyé ; & quelques uns s'étant trop avancés dans

les terres près de Cavarna , ont été faits prifon
niers par les Rufles . Il t (l fâcheux pour l ' Empire
Ottoman que fes marins relient toujours mal -ha¬

biles , & que le feivice de Mtr s ' accorde fi peu
avec le génie du pays : par cette fatalité , il verra

fans celle échouer l'a puilîance , toutes les fois
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' il voudra fe mefuier fur cet élément avec les

autres nations Européennes , à moins qu
' elles -

mêmes ne fe prêtent à liippléer l ' impéritie des
Ottomans . Un grand nombre de Françoisék d ' ail -

très Européens s ' étant actuellement engagés au
fervice de la Porte , elle efpei e que leur fecours

lui pourra être d ' utilité .
Mr . Koiakowski , l ' un des anciens Maréchaux

de la Confédération de Bar , arriva ici le 23Mai ,
accompagné de deux Officiers , l ' un François ,
l 'autre Vénitien . Il é ;oit parti de Ragufe le 3 dit
même mois ; & 15 Officiers Polonois qui y étoienï

venus avec lui , le luivirent 4 jours après . Ils

pafferent parTrébigne , ville frontière de la Pro¬
vince de Herzegovina , où le Pacha de Scoppia
les attendit & leur permit , quoiqu

' ils n ' enflent

que d ' anciens Firmans , de le fuivre & de l' ae -

compgner jufqu
' au Camp du Grand -Vifir . Mr .

Kofakowski elt venu , en paffant , dans cette Ca¬

pitale , pour arranger avec la Porte tout ce qui
eft relatif rçla réception & à l 'entretitndes infortu¬
nés Seigneurs Polonois , qui vont fous les Dra¬

peaux Ottomans venger les torts que les Rufles
ont faits tant à leurs fortunes particulières qu

'à
leur malheureufe patrie . Ou dit que le Prince
de Radzivil , Palatin de Vilna , efl déjà en route
pour venir ici par Ragufe , & aller enfuite à l 'Ar¬
mée : il a un cortege de 60 Officiers .

Il eft encore arrivé quelques petits changemeas
dans les Charges du Miniftere . Le Chiaoux - Ba -
chi & le Secrétaire du Vifiriat ont reçu leur dé -
miffioa ; le premier a été remplacé par le Bu -
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juk -Jeskury , ou premier Secrétaire des Requête .

Sur In demande du Miniftre de Suede & de
celui des Provinces -Unies , la Porte a accordé
aux Patrons Suédois & Hollandois , à l 'exclufion
de toutes autres nations , le privilège d 'apporter ,
pendant toute la duiée de la préfente guerre , des
grains du Golfe de Volo , fur la côte de lajanna
ou de l ' ancienne Theflalie , en cette Capitale ,
l 'oit pour leur propre compte , l'oit pour celui du
Gouvernement .

Le vaiffeau de guerre françois , que nous avons
dit avoir été acheté par la Porte , arriva enfin ici
le 18 du mois dernier des Dardanelles . Ce vaif¬
feau , qui n'a été conduit ici que par un équipage
de 140 hommes , fe nomme la Ferme ; il cft de
do canons , & a été confhuit à Bordeaux pen¬
dant la derniere guerre . L 'on ne fait point li le
Gouvernement l

'a payé argent comptant , ou (i
la France l 'a cédé en paiement des grains qui
ont é é tranfportés pendant la derniere cherté de
Salonique & de Volo à Marfeille . Le 28 ce na¬
vire fut circoncis , c' eit -à -dire purifié & confacré
au fervice Ottoman . Cette cérémonie qui fe fit
eu préfence du Terfana -Emini ou Intendant des
équipemens , de tous les Officiers de l'Arfenal ,
de du fécond Iman de Sa Ilautefl '

e , confiiloit eu
ce qu 'on en ôtât le pavillon François , au bruit
de trois coups de canons ; qu 'enl'uite 011 arborât
celui de la Porte , en faifant uneV.écharge de cinq
canons ; & .qu

'enfin l'Imanfit une priere pour la
conlacrer , après quoi ce navire fut conduit à
l'Arluutl .
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On prétend que h campagne prochaine , com¬

me devant être la derniere de cette guerre , en
fera aulfi la plus fanglante . Cependant l'on croit ,
qu' il y a toujours des négociations fecretes de
paix , & quelques gens Te perl

'uadent , que les
Cours deVienne & de Berlin en ont fait de nou¬
velles propofitions : mais d'autres moins crédu¬
les doutent que ces deux PuifTances aient jamais
penfé férieufement à y travailler , du moins la
derniere , dont l' intérêt femble être d'occuper
d' un côté la Ruffie , pour l 'obliger de l'autre à
travailler elle- même à ion agrandiflement , qui
dans tout autre tems auroit dù lui paraître fi dan¬

gereux.
Le ci - devant Maréchal Pulawski , qui étoit

parti de Ragufe dans le même-tems que fon an¬
cien Collègue Kofakowski s'ell rendu en droiture
à l'armée avec une fuite de ao perfonnes , parmi
lefquellesfe trouvent plufieurs Officiers François .

1! eft arrivé en deux jours trois Tartares , ex¬
pédiés par le Grand -Vifir. Le Divan s 'eft aflem-
blé plufieurs fois conlécutives , mais fes Séances
ont été très -coîirtes .

On attend bientôt un nouveau Corps de a®
mille Bofniaques , à qui l'on prépare des rafraî-
chiffemens de toute efpece , des préfens diftin-
gués aux Officiers qui les commandent , & une
paie extraordinaire à chaque foldat . On prétend
qu'avec tous ces renforts , l'armée Ottomane fous
les ordres du Grand -Vifir , doit aller au delà de
$00 mille hommes .

Le 19 du mois dernier , le Grand Seigneur fit
G *
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un tour à Bujukdare , pour voir la deuxième & la
troifieme divifion de la flotte de la Mer -Noire ,
qui avoient profité deux jours auparavant du vent
de Sud pour débouquer le canal . Il fe répand un
bruit auquel cependant l 'on ne peut encore ajou¬
ter foi ; c'eft celui d'une émeute à l 'armée , qui
auroit coûté la vie à l 'Aga des Janiflàires S; au
Koul -Kiayafli , fon Lieutenant .

Smyrne ( le 18 Mai . } Le Drogoman du Ca-
pitan -Pacha eil arrivé ici des Dardanelles , pour
percevoir les préfens ou tributs accoutumés des
Confuls & des Primats de cette ville : les ayant
reçus actuellement , il partira d'ici aujourd 'hui ou
demain pour Scio , d'où il continuera fa tournée
dans les autres Mes de l'Archipel . Le Bayrak
ou Drapeau du Sardar eft enfiu parti avec 250
reçues levées ici , & la tranquillité commence à
fe rétablir .

La - Fiégate Françoife , la Flèche , arriva ici
le 4 de ce mois , pour relever la Fiégate la Sul~
tarie , qui mit à la voile deux jours après . Les
grains font dans nos envi : ons d'une apparence
qui promet la plus abondante récolte . Cepen¬
dant le prix en relie toujours fort haut .

RUSSIE .

Petersbourg ( le 10 Juin . } L 'Impératrice , ac¬
compagnée du Grand - Duc & de Mde . la Grande -
Duebeflè , eil revenue , le 16 de Czarsko -Ze 'o
en cette rifidence . L 'Amiral Knowles , qui é oit

paflé du feryiee d'
Angleterre pour être à la tète
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de la Marine Ruffe , a demandé fa démiffion , &
l' a obtenue de la Cour qui lui confeive la moitié
de les appointemeus . Le Comte deByland , Sei¬
gneur Hollandois , qui effc entré au fervice de cet
Empire , vient d 'obtenir le commandement d ' une
Fiotille qui doit agir fur le Danube , & va partir
incelfamment pour Ifmaïlow . L ' Efcadre que l 'on
équipoit à Cronftadt & à Revel pour exercer nos
Matelots dans la Balthique , eft au moment de
marre à la voile . Le Prince Pierre de tlolftein -
Gottorp qui la commandera , elt pa ; ti pour Cronf -
tadt , où il doit s'

embarquer .
S . E . Mr . le Comte Grégoriewitz -Orlow ,

Grand -Maître d 'Artillerie , Chevalier des Ordres
de S . M . I . &c . , a été continué dans le polie de
Préfident de la Société libre économique de cette
Ville , dans la derniere Affemblée générale de
cette Compagnie , qui autrement efl dans l ' ufage
de changer de Préfident tous les trois mois . Le
Comte Branieki , Grand -Général delà Pologne ,
a reçu ces jours - ci de fa Cour de nouvelles dé¬
pêches qui font tenues fort fecretes .

Il y a eu jufqu
'ici deux Partis à la Cour ; celui

«lui avoit le delfous , reprend faveur , & c' efl le
même qui a toujours diiïuadé la guerre : on en
conclut que nous ne femmes pas éloignés d ' un
accommodement . D 'ailleurs il aparu une efpece de
Mémoire , dontlesCopies f . nt très -rares , & qui
a fait fenfation . On y déduit les raifons qu

' on a
eues de faire la guerre , & celles qu

'ona de tâcher
de conclure la Paix le plutôt poffible . L '

anony¬
me , fans attaquer le Gouvernement , ni rien dire

G 5
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su défavantage du Souverain , fhic voir , on du
moins prétend faire voir qu

'il eft impolEble à !a
Ruffie de continuer cette guerre , quand même elle
lui réufliroit . il appuie fes preuves fur l 'état aéluel
des Finances & de Population . 11 avance que
la Rutile n'a pas trop de tout fon monde pour la
culture des terres de l'Empire & pour le maintien
de la paix intérieure &c .

( Le 28 'Juin .
'
) Mr . Durand , Mmiftre Pléni¬

potentiaire de France en cette Cour , eut , le i !!

de ce mois , de l ' Impératrice une audience parti¬
culière , dans laquelle il notifia à S . M . 1. la mort

du lloi Louis XV , & le 22 , la Cour a pris à cette

occafion un deuil de 4 femaines . Le Comte Brtr-

nicki , Envoyé extraordinaire du Roi & de la Ré¬

publique de Pologne , doit s'être plaint amère¬

ment à notre nuguffe Souveraine de ce que les

Pruffiens étendoic -nt toujours leurs frontières con¬

tre la foi des Traités , & avoir prié S . M . I . de

vouloir ' faire - des reprélentations à ce fujet au Roi

de Prude . La réponfe n' en auroit pas été , dit -on -,
favorable ; mais cequipourroit rendre ce bruit don -

teux , c' eft que l 'Impératrice a expédié , dès le 11 ,
un Courier à Vienne , pour s 'y concerter fur les

affaires de Pologne , deforte que la réponfe qu
'il

en rapportera , femble décider du fuccès des né¬

gociations du Comte Branicki .

( Le 1er . Juillet . ) La Cour a- reçu la nouvelle
relation qui fuit des fuccès de nos troupes dans

Je Cuban .
Le Prince Dolgorecîd , Généra ! en chef , ayant ap¬

pris que les Tarures Notais , qui foBt les plus voifins (la
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Cuban Se nos alliée , étoient trop expofés aux incurfions
de Dewlet -Girey Sultan , qui fe nomme injuftement Chan
cle la Crimée , donna ordre au Chevalier Buchwoftow ,
Lieutenant - Colonel , de veiller à leur fureté & d'

empê¬
cher toute tentative de là part de l' ennemi . "

» Cet Officier , avec un petit corps de deux Régimens de
Cofaques du Don & un détachement de troupes légères
eut trois combats à effuyer fur le chemin de Cuban con¬
tre un corps de plus de dix mille hommes . Le premier fe
donna à 40 werftes de la riviere . L ' ennemi vouloit l ' em¬
pêcher d' avai \ cer , mais if fut contraint de fe retirer dans
un beis , d ' où nos Cofaques qui defeendirent de leurs che¬
vaux , les délogèrent . La derniere . attaque fut près de la
riviere , & l ' ennemi y fut difperfé avec une perte confi -
déra ]?le . On compte parmi les prifonniers deux parens
de Dewlet -Girey Sultan . "

, , Lorfque le Lieutenant - Colonel Buchwaftovv vit que
les ennemis étoient fi abattus qu

' ils avoient pafie la ville
deC .apyl , & fe retiroient dans les montagnes , il traverfa
la riviere Se occupa la place , où il trouva fur le rempart
trente - quatre canons chargés , mais dans la ville pas une
ame . Les Circaffiens avoient fuivi les troupes dans les
montagnes . "

On apprend de Cafan , du 7 Mai , que tout y étoit tran¬
quille . Le chemin jufqu

' à Orenbourg eft ouvert , Se gardé
par le Colonel Szepelow contre quelques petits partis de
Brigands .

Le Prince de Galitzin a battu deux fois le corps de Pu -
gatfchew . Les meilleurs Généraux de ce Rebelle font
pris Si. amenés à Cafan , où on fera leur procès .

Le Lieutenant -Colonel Michelfon a diffipé un corps de
mutins commandés par un foi -difant Comte de Czerni -
chew , qui a été pris , & qui doit auffi venir à Cafan . Le
corps du Général Bibikow eft arrivé le 6 Mai à Cafan 3
& y a été inhumé avec tous les honneurs ,

SUEDE .

Stockholm (Je 8 , Juillet . ) Le 5 toute la Fa¬
mille Royale fut voir la Duchefle de Sudermanie
à Nikelwick , & y foupa avec cette Pi'incefi'e .

Hier à 10 heures le Maréchal du Royaume ,
C Sénateurs avec un Maréchal de Cour , 2 Cham¬
bellans , 6 Gentilshommes de la Chambre & 1 a
Pages furent en j 7 Chaloupescherchercette Pria-



cefTe à Nikehvick . Tons les Navires qui étoienï
au Port avoient mis leurs Flammes & faluerent
la Prineeffe à fon paffage . 11 y avoit 2 Etendrons
à l 'endroit du débarquement , où l 'on avoit fait
un Pont avec un Efcalier furraonté d' un Balda -

qu :n couvert de velour . Il y avoit une haie de
a Bataillons des Gardes & de Grénadiers jufqu 'au
Château . Les Sénateurs , la Nobleffe & leurs Da¬
mes en habit blanc de Cour attendoient la Prin¬
eeffe fur le Rivage . Dès qu 'elle mit pied à te ire ,
on lit une double falve de l 'Artillerie & de la

Moufquetterie . Le Gouverneur & le Magillrat
la faluerent , & la proceffion alla au Château , où

la Prineeffe , après avoir été reçue par la Famille

Royale , fut conduite à fon appartement par le
Prince fon Epoux , après qu 'on lui eut préfenté
les Dames & les Meilleurs de la Cour ; toute la

Famille Royale dîna enfemble .
A 6 heures du foir toute la Cour fe rendit en

proceffion à la Chapelle du Château , où le ma¬

riage fut béni par M . Filenius , Evêque de Lin -

koping , après que L . A . R . eurent reçu les féli¬

citations de L . M . , des Princes & Princeffes de

la Cour ; la proceffion retourna à la grand
' fale du

Château , où on fe mit à table ; après le repas on

fit la danfe de nôccs , & L . M . conduifirent les

nouveaux Mariés à leurs apparîemen ? .
Un Affôffeur nommé Virgin , qui s' é .oitfigntJé

pendant l'Anarchie Sénatoriale par des écrits très-

forts où il ofoit attaquer les entreprifes du Sénat

contre l ' autorité Royale , s'étoit attiré par - là après

la révolution , l
'attention du Collège du corn-

»
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fnefce qui lui avoit accordé une penfion , & Fui
avoit donné la direction de la pêche du hareng &
de celle du Nord ; mais le même homme qui crioit
contre le defpotifme fénntorial , a affecté auffi-tôt
qu

'il a é :é en place , un defpotifme fi tvrannique ,
fur les perfonnes qui lui étoient foumifes , que
fur les plaintes réitérées qui en font parvenues au
Roi , S . M . malgré fa bonne volonté , a été obli¬
gée de le dépofer . Le dommage qui réfulte de la
mauvaife adminift -ration du fieur Virgin eft très »
eonfidérable .

R iga , ( k 16 Juin . ) Quoique les punitions ca»
pilules n'aient lieu que rarement dans toute la
Ruffie , les meurtres y font cependant moins fré¬
quent que dans les autres pays , où la peine de
mort eft attachée à plufieurs crimes dont il pareil
qu'on a trop multiplié le nombre , en y ajoutant
le vol , par exemple , qui ne devrait pas entraî -
nerla p . rte de la vie ; mais des peines corporelle *
& la honte , comme cela fe fait ici & dans pref-
que tonte l'Allemagne . On apprend de Péters -
bourg qu' une femme des environs n 'ayant pas le
courage de fe défaire elle même , & trouvant la
vie infupportable , a eu la barbarie d'

égorger fort
enfant , pour s 'aflurer de trouver la mort dans le
Xupplice. Elle eft arrêtée ; on eft t' ès - curieux de
favoir la maniéré dont la Juftice févira contr 'elle»
Quelques Etats du Nord , fans avoir fait une loi
expreffe pour cela , font d'accord pour faire vi¬
vre malgré eux les malheureux qui commettent
des crimes pour mériter la mort , ce qui fe fait
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toujours lorfquele délit fCcommet de fnug f ou ! , ;
ou parce que le coupable n'a pas le courage de Ce
tuer lui-même , 011 parce qu '

aveuglé par un pré-
jugé qu 'on n'a pu encore déraciner , il croit qu 'é¬
tant condamné au fupplice , lâchant l 'heure de fa
mort , & affliré des fecours fpirituels qu 'on ac¬
corde dans ces circonffonces , il pourra s '

y pré¬
parer , & fe réconcilier avec le Ciel . Autrefois le
fupplice des meres quituoient leurs enfans , étoit
d 'être enterrées jufqu 'aux aiflélles , & de mourir
ainfi de faim .

DANEMARC K .

Coppenhague c le 12 Juillet . '
) Le Roi ne

celle de s'occuper des moyens de rendre fesEtats
floriflans , & de fon côté , le Prince -Héréditaire
s' attire de plus en plus l 'edime de toute la Nation
par fes foins & fon zele pour le commun bien -être .

Le Diteéleur Sally , après avoir mis la demiere
main à la Statue du Roi Frédéric V , partit pour
Paris le 4 de ce mois . Le Profeiïeur Butzow <te
M . Siorup , fon Compagnon de voyage , ont pris
d 'ici la route deWardehuUs , afin de fixer exacte¬
ment le Méridien du lieu . Dans leur retour ils
détermineront géographiquement par des obfer -
vations agronomiques les fituations de plu (leurs
d'entre les plusconfidérables Villes de la Norwcge *

M . Le Corifeiller de Molkte , Confeiller - Pri¬
vé , s' eft rendu ces jours derniers de Bregent -
ved en Holfteia ; le Chambellan fon fils , Ca¬

pitaine , chargé de la Direction des nouveaux

ports qu
'on fera dans 1e Holftein ; eft auffi parti
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pour cette Province , ainfi que les Capitaines
Ingénieurs Detmert & Peymann .

La Haute Cour de Jultice a fini fa fénrtce . Le

Grégoire , FrégateRuflede 36canons,Capitaine
DavidolF , partie de Livour .ie , a mouillé le 1 il

jiotre Rade . Elle a ao Turcs prifonniers à bord .
On attend au premier jour un Va ifie au de guerre
Rufi

'
e des mêmes parages .

On a pofé à Rothfchild , avec beaucoup de folem -

lité , la pierre fondamentale du nouveau Caveau

qu
'on y conftruit pour la fépulture de la Famille

Royale .

POLOCN E .

Varsovie Q/e 24 Juin .
'
) Le parti du Prilice Po »

ninski eft toujours oppofé à celui du Roi . Ce Ma¬
réchal de la Confédération , qu 'on accufe de n' être
monté à ce degré d' élévation qu

'aux dépens de fa
Patrie , s 'eft efforcé de faire rejetcer plufîeurs articles

propofés à la Délégation en faveur de Sa Majefté ,
parmi lefquels étoit la permiiïion exclufive qu

' on
vouloir iui accorder de vendre du fel en Pologne , &
même d' en haufl 'er le prix . Le motif de cette conduite
vient du refus que le Roi a fait de confentir à diffé¬
rentes propofnions que ce Maréchal avoir faites . Ce
dernier a déclaré que la Délégation exigeoit qu 'on
lui fit feéture des inftructions qui ont été données
aux Miniftres envoyés à Vienne , à Peterfbourg &
à Berlin . Le Grand Chancelier ayant répondu que
ces . infini étions étant en chiffres , ne pou voient être
communiquées , un des Délégués répliqua qu 'on n'sr
voit qu ' à les produire , & qu

'il fauroit bien les
déchiffre ».
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On a répandu à Warfovie le bruit que les Chef »

ce ia Confédération de Bar avoient reçu de nouvelles
afîuraaces de l' appui d 'une Puiffance étrangère , à
laquelle le Roi de Pru (Te doit s' unir . Ce Prince diffé¬
rera , a ce que l'on adore , le règlement de fes limites
avec la Pologne jufqu ' à i'accefiïon des Confédérés de
Bar à la Confédération préfente .

Le Général de Loflow a obtenu du Roi de Prude ,
fon Maître , la permiffion d'

appeller en duel le Prince
Antoine Sulkowski . Ils font convenus du lieu du
combat qui doit s' effe&uer aujourd 'hui . Cette que¬
relle a pour origine des lettres écrites par le Prince
Polonois au Général Pruflîen , dans lefquelles il l'a
accufé de s ' être conduit en brigand fur les terres que
le Prince poffede dans la Grande - Pologne .

QLe 27 Juin .
'
) La rouvenure du Tribunal cru le

ici des mouvements différons ; le Prince Poninski
defire y placer fon frere en qualité de Préfident ;
mais la Cour a d'autre vues , & on ne doute pas
qu

' elle ne l 'emporte ; on croit même que la Juftice
de la Confédération ceffera dès que les Tribunaux
feront rétablis . Peu de perfonnes font contentes des
jugemens qu ' elle a prononcés 5 & la plupart fe pro -
pofent de reporter devant le Tribu : .ai les affaires
qu

'elle a déjà décidées ; fi elle fubfifte encore , elle
aura un Département différent de celui des Tribunaux .

Le Maréchal de la Confédération ne s' oublie point
depuis qu ' il eft en placer on fait à quelles condi »
tions il a voulu bâtir un pont ; il vient d' enfanter un
nouveau projet , c' elî celui de raffembler tous les

Juifs dans un village qu
' il a acheté près de cette

Capitale ; chaque Juif lui paierait un droit annuel ;
& ce droit qui a eu la plus grande part au projet ,
lui en fait aulfi pourfuivre l'exécution avec beaucoup
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de chaleur ; mais il n' a pas toujours été coulant lorf-
qu

' i! s
' agifïbit des projets des autres , & il eft naturel

qu
' il rencontre à Ton tour des difficultés .
Le rapport de la Commiffion nommée pour l'affaire

d'Oftrog eft très - favorable au pofl
'effeur de cette Or¬

dinale . Le Miniftre Rufte , en qualité de protecteur
de l'Ordre de Malte , a demandé qu

'on fît de nou¬
velles recherches , qui vraifembiablement n'auront pas
plus de fuccès que les premières ; on eft trés-perfuadé
à préfent que l' Ordre eft déterminé à céder toutes
fes prétentions , pour une fomtne annuelle de 8ooo
ducats ; tuais il n' eft pas encore vraifemblable qu

' il
les obtienne .

Il parolt ici un mémoire Allemand de 54 pages
in -4 0 . fous ie titre S Apologie ou défenfe des anciens
Hijloriens Polonais . Elie fert de réponfe au mémoire
fur les Ducs de Poméranie . Cette differtation ne rendra
pas à Dantzig les privilèges & les biens que cette
ville vient de perdre .

Les Loteries étrangères étoient défendues ici ,
plufieurs perfonnes ont foiiicité dernièrement la per -
miffion de fe charger de quelques collectes pour piu -
fleurs ; cela a fait naître l ' idée d'en établir une natio¬
nale , qui fera , comme toutes les autres , à l'avantage
de ceux qui ne s' y intéreft 'eront pas .

La Délégation , comme nous l 'avons dit en parlant
de l 'affaire de Courlande , a décidé en faveur du Duc ?
en changeant feulement quelque chofe aux articles
qu ' il avoit propofés : voici ceux qu 'on lui a accordés .

» 1 0 . Nous caftons & annulions tout ce qui a été
fait jufqu ' a ce jour ou pourroit être encore fait à l ' ave -
nir , contre le teftament , le codicile 5c les documens de
cçftion du feu Duc Erneft -Jean . 2 ° . Nous affurons au
Sérçniflime Duc régnant & à fes fuccefteurs les droits
prérogatives , autorité louve raine de Prince régnant , &
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Cela de la maniéré ftipulée dans Ton diplôme d' invefti -ture , comme lui & fes prédéceffeurs en ont joui . Vou¬lons qu

' en cas de conteftations à l '
égard de ces droits& privilèges , elles ne puiffent être difeutées que lorsde Paflemblée des Etats du Royaume , par des Com -

miflaires nommés de part & d 'autre , 6c qu
' elles feront

jugees félon le droit d '
Allemagne Se la teneur du di¬

plôme d ' inveftiture . 3 ° . La conftitution de 1768 ayantdeja annullé tout ce qu
' on a pu entreprendre contreles droits du Duc , Nous la rappelions pour déclarermrls Se de nulle valeur , tous nouveaux referipts , ré¬

pliqués ., aétes , décrets , réfolutions des affemblées &
conférences publiques ,

'6l jugemens portés par des Com -
miffaires , fur -tout celui de 1717 , Se enfin , tous points , clau -
fes & pièces contraires à la conftitution des deux Du¬
chés , aux droits du Duc Se des Provinces ; prétendonsen conféquence que les droits feront rétablis fuivant la
teneur du pafte de revifion S: de fujetion . 4

0 . Aucuns
difpofition ne pouvant fe faire à l 'égard des Duchés de
Courlande Se de Sémigalle , au d.éfavantage du droit
territorial du Duc , fans qu

' on lui en faffe auparavantl ' ouverture , nous voulons qu
' à l ' avenir il ne fe traite

rien de femblabje avant d ' avoir conféré avec les Com -
miiTaires que le Duc nommera à cet effet , Se nous
annulions Se fupprimons toutes les Commiflions contrai¬
res , 5e , On confirme aux deux Duchés , le privilège d '

ap¬
pellation fondé fur les droits municipaux ; on ne for -
meraplus deCommiflion particulière ; on n '

évoquera plusau Tribunal de Revifion une caufe déjà en inftance de¬
vant le Tribunal ordinaire . 6 ° . Il ne fera plus accordé
de fauf - conduits , fi ce n ' eft dans les cas fpécifiés dans
la forme de gouvernement . 7 ^ . Le droit d '

appel n '
ayantété accordé à l ' Ordre Equeftre par le paéle de fujetion ,

que dans des cas graves Sc de la plus grande impoten¬
ce , comme cela eft fpécifié dans le § 11 de la confti¬
tution de la forme du Gouvernement , nous avons jugé
convenable , pour que le cours de la Juftice ne foit pas
interrompu , & que la partie foible ne loit point éera -
fée par des frais de voyage Se de procédure , qu

' au
commencement de i ' inftruflion d '

appel devant le Tribu¬
nal chargé de ce département , il foit dreflé une infor¬
mation fommaire pour juftifter le jugement devant le
Confeiî du Duc , qui réglera la nature de l ' affaire . Nous
ne prétendons point par - là déroger aux articles . 17 Sç 2Z
de la forme du Gouvernement , relatifs aux cas où l' on
peut admettre ou refufer l ' appel , ni aux

^ peines portées
contre ceux qui fans raifon légitime évoqueront une
caufe d 'un Tribunal à l' autre . Pour donner à ces loix



foute îa force nécefïaire , nous impofons une amende
de Soo ducats , 011 la peine d '

emprifonnement, - contre
tous ceux qui dans une caufe quelconque , agiront fciem -
tnent contre le droit 8 : l ' équité . Le Srréniflime Duc ,les villes 6c tous leurs citoyens doivent , en tout & par .
tout i être entretenus dans leur état civil ; fi quelqu

' un
fe trouve lézé dans fes droits , il eft autorifé d' en ap¬
pellerait Tribunal de Relation . S '

LLeg delà forme du
Gouvernement autorifant le i ribunalparticnlier de Rela¬
tion à recevoir les plaintes , veut aufïi que lorfqu ' il s 'en
élèvera delà part du Duc , foit en matière civile , foiten
matière criminelle , elles ne puiffent être portées que devant
ceTribunal comme feul compétent ; cependant fans préjudi¬
ce du droit d '

appel que la partie lézée confervetout entier . "
9 0 . À l 'occafion des contefiations qui pourroient s 'é¬

lever par rapport aux limites des biens fervant d '
appa -

nage au Duc , ou à des particuliers , il efb ordonné aux
Juges d' avoir fur - tout égard aux titres 8c aux documens
des parties ; 8c dans le cas où ils feroient égarés ou per¬dus , au tems de la plus ancienne pofTefîion . Comme les fiefis
8c leurs dépendances fouffrent beaucoup des abus qu

' en¬
traînent une nouvelle pofTeflion , on enjoint à la pre¬mière affemblée de l' Etat de Courlande d 'examiner les
moyens d '

y remédier . io p . La préfente conftitution re¬
nouvelle celle de 1768 , 8e la confirme félon le pa £te de
fujetioiv -ôc le diplôme ducal . ii q . On appuie 8c os
reconnoît les prétentions du Séréniffime Duc furies droits

. de la maifon de Kettler , qui lui ont été cédés par La
convention de Dantzig . 12 ° . En confirmant à la No -
blefï '

e l' ufage de fes droits , 011 lui en défend l 'abus ; elle
n ' étendra point fur lesperfonnes libres , le pouvoir qu

' élis
a fui- fes ferfs ; les Tribunaux -de JufLice veilleront à
ce que tes Gentilshommes ne falfent aucune cntreprife
injufte . i3 Q. On abolit le droit cruel 8c barbare des
naufrages : on ne s'

appropriera plus les débris des vaif »
iaux échoués , 8c les marchandifes dont il font chargés ;on leur portera des fecours , 8c on ne profitera plusde leur malheur . 14 ° . Ceux qui ont le droit de chafTe
ne l' exerceront plus que fur leurs terres , 8c jamais fur
celles du Domaine , fans une permifiion exprefife . 15

0 . 0 «
approuve la difpofition du Duc en faveur de la Priri -
ceffe . de Waldeck , on en ordonne l 'exécution . "

( Le 6 Juillet . ) Le Roi a conféré le pofte de Quar -
tier -Maicre de Lidiuanie à AI . Gielgulc , jufqiuci Porte -
Eufeigne de la Samogitie , diftingué par fa naiflance ,
fou amour pour fa Patrie & fa fidélité inébranlable pour
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fon Souverain . Mr .ie Comte Ogrodzki , Secrétaire d' E-
tat & Préfident du Confeil intime de S. M . aeu quel¬
ques accès de fievre & une tumeur dans les pieds ;
mais ce Miniftre eft aéluellment auiïî -bien qu

'on puifle
le defirer . L' importance des affaires , dont il a feul la
direftion , & qu ' il conduit avec tant de fageffe & de pru¬
dence , le rend cher à fon Maître , & intérelfe à la confer -
vation de fes jours ; tout vrai Patriote lui fouhaite
de longues années . II ne tranfpire encore aucun avis
du retour prochain du Comte Branicki , Grand -Général
de la Pologne . Tout ce qu

'on fait de certain dePeters -

bourg , clefl: que cet Ambaffadeur extraordinaire y eft

vu toujours avec diftinélion par l ' Impératrice de Ruflic 5
ainfi que parMfgr . le Grand -Duc , & que ce Seigneur

y foutient avec dignité le caractère d' Envoyé du Roi
& de la Sérénilïïme République .

La Confédération actuelle a permis aux PP . des
Ecolcs - Pies d'acheter pour 600 mille florins polo -

nois une portion des biens des Jéfuites . Le Sieur Jéziers -

ki , Porte - Glaive de Lueko & Nonce Délégué pourlfe
diftrict deNurtz , Adminillrateur & Commiflfaiie des

biens du Primat du Royaume avoit fait citer pardevant
le Tribunal de la Confédération ce Prince , qui avoit

voulu réfilier fon marché avec lui . Cette affaire ayant été

long -tems difcutée & débattue , le Prince - Primat a per¬
du fon procès , & la Délégation a décidé enfin que le

Sieur Jézierski conferveroit l' adminiftration des biens

& terres dudit Prince , jufqu
' à l' expiration du terme

convenu , & c' eft ainfi que cette fcene a fini .
Mr Kraszewki , Commandant d' une partie de no¬

tre Armée , & n'ayant tout au plus que 220 hommes ,
avoit reçu ordre de la part de !a Commiflion de guerre ,
de refter ferme dans fon pofte entre Slupce & Kom -

piela , quoique les PruSiéns euffent occupé depuis peu
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jsô territoire , oc il y avoit fait bonne contenance ; mais
enfin , le 29 du mois dernier , le Général Loflow , avec
9ooIIouflardsou Bofniaques , a attaqué ceRégimen -
taire , qui s'eft défendu fi courageufement , que le Gé¬
néral a eu le malheur d' avoir l'on cheval tué fous lui #
Nos Soldats Polonois avides de butin , vouloient le
dépouiller , lorfque furvinrent tout -à-coup quelque »
Bofniaques , qui tirèrent de leurs mains Mr . Loflow ,
avec perte de fa montre , de fa tabatière d'or & de
l' argent qu ' il pouvoir avoir fur lui . Ii y a eu de part Se
d 'autre quelque tués & bleflés .

Un Courier arrivé de l'armée Rufle chez le Géné¬
ral Romanius , a apporté la nouvelle que les Ruflés
ont remporté plufieurs avantages de l'autre côté du
Danube ; de forte que cette affaire , où l'on dit que
les Turcs ont fait prifonnier le Général de Borck , ne
doit pas avoir été fort confidérable .

Voici une Relation que le Général -Romanius a
reçue par le même Courier .

, , Le 18 Mai un détachement Ruffe attaqua un piquet
Turc pofté près de Karhan fur le chemin de Bazarezig , 8c
le chaffaavec perte de trois drapeaux 8c de deux prifonniers .
Dans le même tems un autre détachement hacha So Pan -
dours Turcs près de la riviere de Bachan ; 8c un troifieme
détachement amena un prifonnier des environs deTurna . "

„ Le ai un détachement de Cofaques du Don & deux
efeadrons de Piquiers difperferent 1200 Turcs entre les
villages de Nabackli 8c Abtat . Ils étoient commandés par
lui Bacha à deux Queues . On les pourfuivit pendant dix
xverftes . Ils eurent 300 hommes tués Se 15 prifonniers ; no¬
tre perte 11' eft que d'un mort 8c douze bleiîcs . Nous avons
pris 4 grands drapeaux Se 33 petits . "

„ Le 9 Juin un parti de 1000 Turcs , fortis de Bazarezig ,tomba fur nos poftes avancés près de Wertick , qui ne con -
fifloient qu ' en 400 hommes . Les Turcs , aux ordres de Bin
Bafla Halil furent repouffés 8c perdirent Bulick Baffa , deux
B iyraétares , 7 prifonniers 8c un drapeau , outre les morts . "

„ Le izun détachement de Cofaques tomba fur un corpsde 50 Turcs poùés dans un bois fur le chemin de Siliflrie à
Kagnardzi , le mit 'en fuite , tua fix hommes , 8c eil prit dix..Nous n'y avons pas perdu un homme . "
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, , Le Jour fuïvant le General Katninskï marcha fur Ba-

aardzick . Pendantque l ' avant -garde aux ordres du Général -
Major Raifer s ' avançoit vers la ville , nos troupes légères
harceloient la cavalerie Turque de 5000 hommes , aux or -
lires du Seraskier Dahîftanli Pacha . Les Turcs tombèrent
impétueufement fur nos Cofaques , foutenus feulement par
«leux efcadrons de Cavalerie qui eurent bien de la peine à
fe défendre ; mais le Prince Pierre de Holftein & les deux
Princes de Waldeck ayant tiré leurs piftolets , encouragè¬
rent les nôtres , qui ayant - reçu un renfort de deux efca¬
drons , attaquèrent à leur tour les Turcs , & les obligèrent
d 'abandonner le champ de bataille . On les pourfuivit pen¬
dant 20 werftes . Nous avons pris 3 pièces de canon & 3
drapeaux , un Cspigi - Baffa , 6 Bayra & ares , 40 Janiffaires
Se 75 hommes . "

?» La nuit du 16 au 17 le Général Soltikow ayant fait
venir la flotille de l ' embouchure de l ' Àrgis , paffa le Da¬
nube près de Turtukai , où les Turcs , au nombre de trois
mille , étoient campés derrière les Jardins , aux ordres de
Bochniac Muflapha , Bacha à deux Queues . 11 envoya
quelques galeres pour empêcher le paifage , mais ayant
trouvé de la réfiftance , les vaiffeaux fe retirèrent , & le
Bacha prit la fuite du côté de Rufcinck , ôc nos Huffards
& les Cofaques leur tuerent beaucoup de monde en les
pourfuivant . Le camp du Bacha fut la proie de nos trou¬
pes , & il fe trouve entre les prifonniers un Kafnadar Ba¬
cha , qui étoit venu avec plus de mille hommes de l ' ïlle
ce Kladov/a pour foutenir Muftapha . Les Turcs s ' étant
poftés près de Rufcinck pendant que les nôtres pafloient
ïe Danube , il y eut un combat fort vif qui dura ftx heu¬
res , & les Turcs furent obligés de prendre la fuite , après
avoir perdu 2000 morts fans les bleffés qu

' ils ont emme¬
nés . Nous avons perdu 45 hommes , & nous avons quatre
Officiers bleffés , & 51 loldats . "

?» Le 20 , le Seraskier Affam - Bey , 3sffa de Rufcinck ,
attaqua de tous côtés par eau & par terre le Général Sol¬
tikow avec 15000 Turcs , tant Cavalerie qn ' lnfanterie ;
mais ce Général lui ht une réfiftance fi opiniâtre que le
Baffa fut obligé de fe retirer , & nos troupes les pourfui -
virent à plus de vingt werftes . I- es ennemis y perdirent
environ 2500 hommes &. i «J9 prifonniers , parmi lefquels
fe trouve un Bin - Baffa . Nous avons pris vin canon &
trois drapeaux . "

^
<» Le même jour les Lieutenans -Généraux Ka mien ski

îc Suwarow s' étant approchés du bourg de Kodloski avec
leurs corps , fe trouvèrent affaillis vivement par un corp »
tle 40000 Turcs , dont 15000 hommes de Cavalerie aux

ordres de Rcis Eftendi Âbriut Ruzaek , ci- devant Atn«'
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bafTaéeiir au Congre » de Buchareft , & 2J000 liommfs d'Itf-
fanterie commandé » par l ' Aga des Janiffaires 8c cinq Ba-
chas à deux Queues , entre autres Obdul , Czarkies 8c
Par . Les Turcs voyant leur fupériorité tâchèrent d 'abord
de mettre notre Cavalerie en déroute ; mais notre Ar¬
tillerie 8c l' infanterie fa foutinrent avec tant de vigueur
que le corps Turc entier fut obligé de prendre la fuite ,
8c fut pourluivi par les nôtres à quelques werftes du côté
de Szumlo 8c de Croivods . Nous avons pris le champ de
bataille avec toutes lesmur . itions , 13 canonsde métal nou¬
vellement coulés , trois grands canons , trois mortiers ,îc 107 drapeaux . Les Turcs ont plus de 4000 morts &
100 prifonniers . Nous n'avons perdu que quatre Officiers
8c 130 foldats .

Le 26 du même mois , le Général Soltikosv avoit pro¬
jette d'attaquer les Turcs campés avec 4000 hommes prèsde Mazutin ; mais dès qu ' ils virent notre avant -garde ,ils prirent la fuite du côté de Rufzinck . On leur a en¬
core tué dans la pourfuite 250 hommes , & on leur en
a pris 48 avec 300 tentes Se des munitions.

Dantzig ( / e 25 Juin . ) Le Comte de Golo -
wkia eft encore ici , & attend toujours des ordres de
fa Cour . On forme à Cônigsberg des magafins con -
fidérables , & depuis cinq jours on arrête & l' on vi-
fite toutes les voitures qui pnOent devant le Comp¬
toir d'Accife Prtiffien . Ceiies du Magiftrat n'ont point
encore été vifitées .

L'
Imprudence d'un Houfîard Prufîien a manqué

d'exciter un foulevement parmi la Populace . Ce Sol¬
dat ayant donné 1111fouflkt à un Garçon Epicier , le
Peuple prit la réfolution de s' en venger fur tous les En -
roleurs Prufîîens : mais heureufement la Garde arri¬
vée à tems diffipa ce tumulte .

Les habitans de cette Ville font continuellement
fur leurs gardes , & au moindre avis de l 'approche
des Prufîîens , ils envoient des patrouilles au -dehors ,
pour empêcher toute furprife .

.On femble s 'attendre , dans le mois d 'Août , à une
nouvelle feene en Pologne . On parle d'une grande
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ftiéfintelligence entre le Prince Poninski , Maréchal
de la Confédération afhielle & les Princes Sulkovvf-
ki , qui ont beaucoup de Partifans . Le Commandant
de la Forterefle de Kaminiec a demandé à la Corn -
million de guerre des inlîruclious ultérieures fur la
conduite qu ' il doit tenir à l ' égard des PuilTances , ou
même des Turcs qui voudroient y entrer , comme
on a lieu de le craindre . Les Autrichiens ont arboré
derechef leur aigles & étendu leur cordon vers la
Vâlachie , à commencer depuis Czarnowice , Soc -
zowa jufqu 'à Braïtaw & le Fleuve Seret . Les Ruf -
fes de leur côté mettent fous la proteélion de leurs
aigles tout le pays , depuis Maczyn . Quelles font les
vues de ces deux PuilTances ? Le tems dévoilera ce
inyltere .

ALLEMAGNE .

Vienne ( le 6 Juillet . ) Voici la defcriptionde
l 'audience que S . Mr . l 'Impératrice - Reine Apofto -
lique a donnée le 30 du mois dernier au château
de Schônbrunn à Suleiman Effendi , Envoyé de
la Porte .

, , A peine Suleiman Effendi fut -il retourné à fon
hôtel au Leopoidllat , de l 'audience qu

' il avoit eue de
l'Empereur le 27Juin , que Mr deBihn , Interprète
de la Cour , l' inftruilit , en conféquence des ordres quii
eu avoit , qu

'on lui avoit fixé le 30 du même mois
pour fe rendre par Penzing it Schônbrunn , & y remettre
également à S . M . l' Impératrice Reine la Lettre de
créance du Grand -Seigneur . Mr . de Bihn lui indiqua
en même tems pour defeendre à Penzing une maifon
appartenante à la Cour , où il trouverait des rafraî-
chiffemeus , & où il attendrait l' heure fixée pour fou
audience publique . "

„ Des le dix heures du matin ou envoya d'avance
à Penzing , fous l'efcorte d 'un petit de' tachement de

cavalerie ,
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cavalerie , fept chevaux de Telle du Mimftre Otto¬
man & quelques - uns de Tes Officiers . Tous les Turcs
qui dans les cérémonies précédentes avoient marché
à pied , montèrent en attendant dans les carroflés qui
leur étoient deftinés . Vers les onze heures du matin Mr .
l' Envoyé monta dans celui de l' Interprete de la Cour ,
& Ton Secrétaire de Légation dans celui de Mr . Taf -
fara , CommilTaire pour les dépenfes . On partit ainfi
du Leopoldftadt pour fe rendre à Penzing , en traver -
fant la ville parle fauxbourg de Maris - Hilf , & fuivarit
le grand chemin de Schônbrunn . "

„ Tout arriva à midi à la malfon que la Cour avoit
indiquée . L' Envoyé fut conduit dans les appartemenî
qu

'on lui avoit préparés , & on lui fervit,ainfi qu 'aux
gens de fa fuite , toutes fortes de fruits & de rafraî -
chifîémens exquis en préfence d' une quantité deNo -
bleflé qui s'étoit affemblée dans cette maifont L ' Inter -

. prete delà Courfe rendi t à Schônbrunn dans fon car¬
relle , & le Prince d' Averfperg , Grand - Chambellan ,
lui donna ordre auflî -tôt daller prendre à Penzing 14
Miniftre de la Porte , pour le conduire à ce château
dans un carrelle de parade attelé de (ix chevaux ; &

- ceMiniftreyfitfon entréeàune heure après -midi avec
le même cérémonial qui avoit été obfervé au Palais
Impérial de cette ville . "

„ Lorfque Suleiman Enffendi entra dans la Cour de
Schônbrunn , la Grand - Garde préfenta les armes , mais
fans battre la caille . Tous les Turcs qui étoient à che¬
val , en defcendirent au milieu de la grande cour , ex¬
cepté le Divan Effendi ( ou Secrétaire de Légation )
& ils fuivirent à pied le carrelle Impérial , qui entra
enfuite- fur la droite par la porte fupérieure , & fuc
conduit en palTant fous les galeries jufqu 'au grand
efcalier. Là Mr . l' Envoyé fut reçu parMr . de Praditfeh ,
Major de la Place , & par le CommilTaire des dépenfes .
Quant au refle du cérémonial d'ufage , on a obfervé
exaftement tout ce qui s'étoit paflë le 27 à l 'audience
de S . M . Impériale , excepté que Tlmpératrice -Reine
étoit appuyée à une table couverte de Damas noir
fous un dais également noir . "

Juillet 1774 . N ° . ai » H
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Après que Mr . l ' Envoyé eut prononcé fon dif-

cours , 6c pofé !ur la table la Lettre de créance du
Grand -Seigneur , qu ' il avoit prife des mains du Secré¬
taire de Légation , le Prince de Kaunitz Rittberg ,Chancelier de Cour & d' Etat , lui fit ia réponfe de
l ' Impératrice -Reine . Mr . l ' Envoyé monta alors pour
.la fécondé fois fur l 'eftrade , il baifa avec vénération
3e manteau de S . M . l ' Impératrice -Reine , & fe retira
à reculons de la Lille d'audience dans la'grande galerie ,
en faifant trois profondes inclinations . Il fut encore
reconduit par Mr . le Major de la Place & l\î . le Com -
utilTaire des dépenfes jufqu 'au bas de i' efcalier , d'où
Mr de Ri'nn le remena dans le carroffe de parade de
la Cour à la maifon où il étoït defeendu à Penzing .
Ce Mini lire étant enfin retourné à fon hôtel au Leo -
po 'dlladt de !a même maniéré que cela s'étoit prati¬
qué après l 'audience de l' Empereur , y fut encore
Jplendidement régalé par les ordres de S . M . Impé¬
riale & Royale . "

( Le 13 juillet . ) Le Feltî -Maréchal Comte de
Jladdick fe trouve actuellement fur une de fes
terres en Moravie , & dès que le quartier qui lui
eft deffiné , fera préparé , il viendra ici pour rem¬
plir fon polie dans le Confeil -Aulique de guerre .
Il y a eu ces jours -ci au Fauxbourg Léopolftadt ,
•entre les gens de l'Envoyé T urc un différend ,
qui auroit pu avoir des fuites fâcheufes , d'autant

qu ' ils avoient déjà tiré le coûteau l 'un fur l ' autre ;
mais qui fut bientôt appaifé , dès que l 'Iman , ou
leur Curé eut paru . Néanmoins Mr . l 'Envoyé ,
qui leur a recommandé la plus exaéte difeipline ,
& qui veut qu

'elle l'oit obfervée , en a fait punir
très -févérement les auteurs . A l'exception de ce
différend entr 'eux , perfonne n'a ici à fe plaindre
de leur conduite . Les Officiers de l 'An) ballade
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vont trois à quatre , fous l ' efcorte d ' un Soldat ,
fe promener hors de la Ville , & en voir les cho¬
ies remarquables . Ils emploient nos Ouvriers &
nos Àrtiftes à divers ouvrages qui leur ont plû .

On s'attendoitàfavoirdeschofesimportantes »
aufli-tôt que l 'Envoyé Turc auroit eu fes audien¬
ces ; mais on n'eit pas plus inftruit qu

'
auparavant »

& le filence qu'on obferve fur ce point , détruit
divers bruits qui n'avoieut aucune vraifembiànce .
Ce Miniltre a fait préfent -au Prince de Colloredo »
Vice-Chancelier de l 'Empire , & au Prince de
Kaunitz , Chancelier de Çour & d'Etat , de deux
magnifiques chevaux turcs, & s' il n'arrive aucun
incident extraordinaire , il pourrait bien retourner
à Conftantinople , vers le mois de .Septembre . En
attendant , il reçoit la vilite de la Noblelfe . On
a profité de l 'abfence del 'Impératrice -Reinepour
lui faire voir le Château de Schônbrunn , fes beaux
appartenons , fes magnifiques jardins & fa rare
ménagerie. On cherche à l'amufer, & l'on prétend
même , qu'ayant donné à entendre qu 'il verrait
avec plaifir nos Troupes fous les armes , il y a
ordre de former en fa confidération un Camp dans
les environs de cette Capitale . Un fpectacle aufïï
brillant ne pourra qu'enchanter des yeux muful -
mans . La moiffon eft riche & le prix des grains
a diminué confidérablement .

Hambourg Qle m Juillet . } M . le Comte de
Vergennes , Miniltre & Secrétaire d'Etai de S.
M . Très -Chrétienne au Département des Affai¬
res Etrangères , étant arrivé ici le 7 de ce mois ,

Ï1 2
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au matin , en bonne famé , malgré les fatigues du
voyage , defcendit chez M . le Baron delaHouze ,
Miniffre Plénipotentiaire de France auprès du
Cercle de la Baffe -Saxe , qui donna à cette occation
le lendemain un grand Repas à tous les Minières
Etrangers & autres Perfonnes de diflinétion de
cette Ville ; & Samedi 9 , rt 2 heures & demie du
matin M . de Vergennes paffa l 'Elbe dans la Gon¬
dole de la Ville , conduite par 18 Rameurs . Le
Baron de la Houze l ' accompagna jufqu

' à Har -

bourg . Le Yacht de la Ville , qui étoit au milieu
de la riviere , flammes & banderolles déployées ,
falua ces Minifires à leur paflage .

On parle ici d ' un échange qu
'il y auroit fur le

tapis entre le Roi de Pruffe & S . M . Britannique ,
comme Electeur d 'Hanovre , qui céderait au pre¬
mier le Duché de Saxe - Lauenbourg , & feroit

dédommagé par la ceflion d ' un Territoire de la
Vieille -Marche , voifin du Duché de Lunebourg ,
& par celle de quelques Bailliages dans la Prin¬

cipauté de Halberffadt . Si cet échange a lieu , il

pourra dans la fuite caufer à la Ville de Hambourg
des défagrémens femblables à ceux qu

'
éprouvent

aujourd
' hui Thorn & Dantzig . Les Villes de Ham¬

bourg & de Lubeck poffedent eu commun le

Bailliage de Bergerdoff , fur lequel la Maifon de

Hanovre a formé ci - devant des prétentions , com¬

me étant une dépendance du Duché de Snxe -

Lautnbourg . Il efl: vrai qu
'on lui paya alors une

certaine fomme pour l ' extindion des droits qu
' elle

pouvoir avoir ; mais ce qui fe paffe de nos jours

dans la Pruffe & en Pologne a ébranlé la l'oace
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de toutes renonciations . En attendant que ces

bruits , dont on s'allarme peut - être mal-à propos ,
fe vérifient , il eft certain que le commtrce dans

ces Quartiers vient de fubir du changement . 11 a

été publié une nouvelle ordonnance de la Régence
de Hanovre , qui défend de faire venir déformais

par le canal de Boitzenbourg & pafftr par le Meck -

lembourg , pour aller à Lubeck , les marchandifes

de la Bohême , des foires de Leipzig & de Bruni -

wick , ainfique les ouv ; âges defer de Schmalcal -

de , & les houblons de la Vieille -Marche . Ces

Marchandifes devront à l ' avenir prendre la route

de Saxe-Laucnbourg ; & dès-à-piéfent le règle¬
ment s'exécute avec tant de rigueur , qu 'on a ar¬

rêté dernièrement en plein air huit chârriots , qui
ont été conduits à Lunebourg . Les revenus de

la Douane du Duc de Mecldembourg font fort

diminués par ce changement , & les fujets du

Duché n'eu fouffient pas moins .

Berlin ( /e 9 Juillet . ) Le Roi a conféré à

M . VVaiiz , Baron d'Efchen , ci -devant Prélïdent
de la Chambre de Cafl'el , le polie de Miniftre
intime d 'Etat & de Guerre , & l'a nommé Vice-

Préfident du Direétoire des Finances , Guerres &

Domaines , ainfi qu 'Intendant des Mines . Mde .
la Duchefle de Brunfwick qui éroit allée de Brunf -
wick à Brandebourg , pour affilier à l ' inflallation
du Prince Frédéric ion Fils dans la place de Pié -
vôt du Chapitre de cette ville , vacante par la
mort du Général Fouquet , en éfl revenue le 2 de
ce mois à Potzdam avec ledit Prince pour faire

H 3
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une vifitc nu Roi fun Frère , & remercier S . M.de la collation qu 'elle en avoir faite en faveur du
Prince fou Fils . La Princelfe Amélie de Prulfek la Princelfe Héréditaire deBunfvvicky arrivè¬
rent au même teins .

Mr . le Colonel de Pirch n 'a point donné fa dé-
miffion , ainli que l'ont dit quelques Feuilles pu¬
bliques , & en particulier celle d'Altona . O11 peutaffurer le public que cet Officier elt encore comme
ci-devant au fer-vice du Roi en qualité de Corn »
mandant du Régiment de Lengerfeld .

Mayence ( le 18 Juillet ) Fréderic -Charles -
Jofeph , Barond 'Erthall , Tréforier du grand Cha¬
pitre de Mayence , Grand -Chantre du Chapitre
de Bamberg & Prévôt de l'Ëglife de Saint Jean ,Cunfeilltr intime aétuel de L . M . I . & R . Apol -
tolique , ainfi que Préfident du Confeil -Aulique
de Mayence , Confeilier intime actuel du Prince -
Evêque de Wurtzbourg & de Bamberg , Recteur
Magnifique de la très -ancienne Univerfité de
Mayence , &c. a été élu aujourd 'hui unanime¬
ment Archevêque & Electeur de Mayence , & en
cette qualité Archi -Chancelier du Saint -Empire
Romain . L 'allégrelfe eft peinte eu ce moment lur
le vierge d'un chacun , & tient de Pextai '

e . quoi¬
que l' on fût préparé à cet heureux événement
pour cette ville & notre Electorat . Depuis qu 'on
sivoit fcfpt 'rance de le voir élevé à cette dignité ,
ce nouveau Souver ain , cher à la Nation , ne faifoit
pas un pas hors de chez lui qu

'il ne ttouvàttous
les chemins parfemés de rofes .
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Munich ( le 3 Juillet . ) Madame l'Eleétriee

Douaiere de Saxe , qui écoit venue voir notre

Eleéteur , Ton Frere , a eu après -midi un grand
malheur. Se trouvant avec toute la Cour au Ma¬

nège pour voir drefler des jeunes chevaux du

Haras de Schleisheim , une baluftrade furchargée
de inonde , s'eit écroulée de ion côté , & lui a

caifé la jambe gauche , cinq pouces au défias de

la plante du pied . On craignoit d' abord , que la

jambe ne fût entièrement fracaffée ; mais les Chi¬

rurgiens , après avoir fitigné S . A . Royale , pour

prévenir l'inflammation , ont réuliî à remettre la

jambe dans fit pofitiou naturelle ; & comme cette .
Princefle a eu une bonne nuit , ayant dormi fept
heures de fuite , & qu 'elle eft actuellement fans la

moindre fievre , on fe flatte , que ce fâcheux acci¬

dent n 'aura pas de fuites plus funeftes : Leurs
Alteffes Séréniffimes & toute la Cour , qui en ont

été extrêmement touchées , font rentrées en Ville

pour être plus à portée de l 'aflïfter .

Francfort ( le 6 Juillet . ) Il y a déjà long -

tems qu'on a dit que lç luxe s'introduifoit par¬
tout ; cela efi plus vrai dans ces environs que par¬
tout ailleurs . Le Magiftrat de cette Ville s 'cll vu

obligé de donner une loi pour réprimer les frais
excelîifs des mariages , des baptêmes & des -en-

terremens des gens de village de fa domination .
Ce règlement mérite quelques détails . Ï1 eft or¬
donné , quant aux fiançailles , de les faire fans

apparat , & feulement en préfence des perfonnes
néceffaires & défignées par une loi amé . ieure qui

II 4
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eft de 1733 ; on ne doit donner à cette occafion
aucun repas dont la dcpenfe excede 5 florins pour
les pauvres , & 10 pour les plus ail 'és . Les pré -
fens que fe font les fiancés , ne doivent pas ex¬
céder la valeur de 3 florins s ' ils font pauvres , &
de 8 s ' ils ne le font pas . ( Ce font des efpeces
d ' arrhes qui engagent les parties . ) Il eft défendu
de fe rendre i

'
Eglife en cortege avec des Mufi -

ciens ; il faut y aller fans bruit avec les peres ' ,
meres & autres parens ; les nôces ne doivent du¬
ra - qu

' un jour ; le feftineftmodéé à 4plats pour
les pauvres , & à 6 pour les riches ; & on 11e doit
pas y inviter plus de dix perfonnes . Quant aux
enterretnens , le luxe ingénieux n '

avoitpns man¬
qué de s' introduire dans ces cérémonies lugu¬
bres ; les cercueils , les chemifes des morts , ces
deux objets feuls étoient quelquefois d ' un prix ,
dont on ne fe fait aucune idée ailleurs que dans
le Nord ; on ne pourra plus mettre à l' avenir au
delà de 2 florins & demi à un cercueil ; il efl dé¬
fendu d '

c rner les morts de couronnes & de guir¬
landes ; pour diftinguer les perfonnes qui meu¬
rent fans avoir été mariées , on mettra une cou¬
ronne de métal fur le cercueil ; mais ce fera I 'E¬

glife qui la fournira , pour le prix
' île 4okreutzers .

On 11e donnera que le falaire ordinaire aux por¬
teurs ; ii n '

y aura plus de feflin funéraire ; on ne

préfentera pas même un fimple gâteau ; le deuil
de pere & de mere , celui de mari 011 femme ne
dureront que trois mois ; pour tout autre on ne
le portera que fix femaines . On n 'habillera point
les valets ; 011 ne leur donnera pas non plus en
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gratification le prix du deuil qu

'ils ne doivent

pas porter .
ESPAGNE .

Madrid ( le i Juillet . ) Le Roi a nommé

pour l'on Miuiftre à Parme le Marquis de Viliel ,
Lieutenant -Général de Ils Armés , à la place du

Marq fis de IL vil la , quipalfe à Naples .
Une Commillion particulière nommée par le

Roi vient de faire l'épreuve de comparaifon des

pièces d'artillerie fondues , d'après le modèle de

celles de France , par le fieur Maritz , Iuipec -

teur-Géncral des Fonderies de France & d'el -

pagne. Sa Majeilé Catholique a témoigné fa fa-

tisfaftion du fuccès qu 'a eu cette opé ation . 11

en rélulte , entr 'autres avantages , celui de pou¬
voir employer déformais pour les fonderies d'Ef-

pagne, le cuivre que prpduifent l
'es poflelîions

dans l
'Inde , au lieu d'en tirer à grands frais des

pays étrangers .

Barcelone C le 23 Juin . ) Le fieur Aubert ,
Confui de France en cette ville , fit célébrer , le

10 de ce mois , dans l'Egiife de Jefus dédiée à

Saint Louis, & accordée par Philippe V à la Na¬

tion Françoife , un Service folemnel pour le repos
de l 'ame du feu Roi Louis XV , auquel affiliè¬

rent le fieur Durand du Vieux -Chatenet , Vice -

Confiul à Palamos , tous les François , les Chefs
& les principaux habitans . L 'Egiife étoit tendue
en noir & d o rée de plufiéur écuffons aux Ar¬
mes de France . Au milieu s 'élevoit un catafalque
avec des devifes analogues à cette lugubre céré-
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monte . Le lendemain , on chanta , dans Ta même
Egliie , une Grand 'Meflé en Mufique pour îa con-
fervation des jours précieux de Louis XVI , dein Reine & de !a Famille Royale , & pour de-
mander à Dieu la profpérité des armes de la
France . Il fut décidé que la Nation Françoife por¬terait le deuil pendant quatre mois .

PORTUGAL .
Lisbonne ( le 14 Juin . ) Madame la Prin¬

ce fie duBrelil eft heureufement accouchée d'une
Princefle , le 10 de ce mois à cinq heures du ma¬
tin . L 'on annonça cet événement au Peuple par
line triple décharge d'Artillerie : Le Roi & l' in¬
fant Don Pedre reçurent à cette occafion les corn-
plimens des Grands & des Miniftres -Etrangers j .
mais la Reine , dont la fanté eft toujours très -
foible , ne parut point en public . Le même loir
& les deux fo 'rées fuivantes toute la Ville fut illu¬
minée . La Cérémonie du Baptême le fera Di¬
manche prochain , & le Pape fera Parreïn de la
Princefle nouveau -née , qui fe porte , ainfl que
Ion augufle Mere , aufli -bien que leur état puiflé
le permettre .

Le vaifleau dos Ouînios , venant de Rio de
Janeiro , mouilla en ce port le 4 de ce mois . Il ap¬
porte environ fix millions de cruzades ( 15000000
liv . ) dont un tiers pour le compte du Roi , & le
relie pour le compte des particuliers . Il paraît un
édir. par lequel le Roi en donnant une plus grande
étendue à la jurifdiélion de Surintendant Général
des contrebandes , enjoint à tous les Commis des
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droits de S . M . de veiller fur toutes les fraudes

qui pourraient être co rn miles même pour les ob¬

jets qui ne feroient pas de leur dirtriéi . Cet édic

encourage la délation , en promettant le tiers des

coufifeations aux délateurs , & en les affûtant du

l
'
ecret .

ITALIE .

Rome ( h 28 Juin . ) La crainte que l'on avoit

au fujet du retardement des lettres de Créance

pour le Connétable Colonne , ordinairement

chargé de préfenter aujourd
'hui au St . Pere le Tri¬

but de la Haqucnée & de la Cédule de 12 mille

écus pour le Royaume de Naples , fut diffipée Sa¬

medi 25 , par le retour du Courier que M . le

Cardinal Orfini , ap ; ès en avoir conféré avec Sa

Sainteté , expédia au Roi des Deux -Siciles ; ce

courier arriva à minuit , apporta les lettres de

Créance & la Cédule , & la cérémonie fe fait au¬

jourd
'hui avec la folemnité accoutumée . Cepen¬

dant on dit encore que le Roi Catholique perfide

toujours dans le deffein de voir les ex -Jéfuites ,

détenus dans le Château Saint -Ange , renfermés

dans une Fortereffe de fes Etats ; & l' on ajoute

même que le Chevalier Moninj , fou Miniftre

en cette Cour , a des ordres pour faire de nou¬

velles infiances à ce fujet .

La Congrégation pour les affaire des ex Jéfuites ,

ayant jugé à propos de f ' ire venir ici l ' ex -Jéfuits

Caltraro , Sicilien , arrêté le 12 Mai dernier à

Orviette , & l'Archi - Prêtre Azoh nide Valencano ,

ces deux prifonniers ont été amenés avant -hier de
II 6



Montefîafcone & mis dans le Château S . Anse ;mais quant à la prétendue prophetefié , elle
~
eftreliée dans les pnCons de cette dennere Ville .L ex -Jéfuite havre qui jufqu 'à prefmi aétégar - ;dé ;\ vue dans le château de Saint -Auge par unefentinelle qu on avoit jugé à propos de mettreauprès de lui pour l 'empêcher d '

attenter à fa vie ,en a été délivré ce matin ; mais on l'a renfermépiusà l' étroit , & on lui aôté toute communication .L ' arrivée du R . P . Maître Dinelli , Dominicain ,a caufé une allégreffe générale . Ce Religieux , quefon humilité , l'intégrité île les mœurs & un profondlavoir diftingt .ent particulièrement , a reçu la vi-fite de plufieurs Eminences ; & le jour de la fêtede St . Antoine de Padoue , MM . les CardinauxMarefofchi & Corfiui remercièrent Sa Saintetéde l ' avoir fait venir ici . 11 a auffi reçu la vifitede M . le Cardinal Santobuono , Proteéleur defon Ordre , & du Commandeur d 'Aimada , quia aulfi remercié le Saint Pere à cette occafion .Ce Miniftre & M . le Cardinal Marefofchi luiont donnné à dîner . M . le Cardinal Corfini lui afait l 'accueil le plus flatteur ; & M . le Cardinalde Bernis a témoigné , en prélènce d ' autres Emi¬
nences , combien il en fait cas , de même que le
Chevalier Monino , Miniftre d '

Efpagne . En un
mot , tout le monde applaudit à la réfolution de
Sa Sainteté d '

appellerâ Rome les grands hommes
de l'Ordre de Saint Dominique .

Les Religieux de la Paftîon ont entrepris de
faire une nouvelle excavation dans leur Couvent .
Comme du tems des Gentils il y avoit en ce lieu -
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là le temple de Jupiter Lazia , on efpere qu 'il s'

y
trouvera quelques morceaux curieux .

La Société qui s 'eft formée liir la fin de l'année
dernicre pour l'excavation du Tibre , a jugé X
propos d'

augmenter la machine dont elle s 'eft fer-
vie pour cet effet , & de la mettre en œuvre vers
le milieu du mois prochain fur la rive oppofée à
Ripa -Grande .

On écrit d'
Efpagne que la récolle des grains &

des antres denrées a été cette année plus abon¬
dante dans tout le Royaume qu'elle ne l'a été de¬
puis cinquante ans .

Naples ( le 1 8 Juin . ) Le Baron de Breteuil.,
Amballadeur Extraordinaire de France , s'eft em¬
barqué , hier au foir , avec la Comteffe de Ma¬
tignon , fa fille , <k les perfonnes de leur fuite ,fur la Frégate l 'Engageante , commandée par le
Chevalier de Treflemane qui avoit reçu ordre de
venir le prendie ici pour le tranfporter ù Marfeil -
le . Le fieur Bercnger eft chargé , pendant fon -ab-
fence , des affaires de Sa Cour .

Florence ( le \ 'Juillet . ) On écrit de Livourne
que le vaiffeau de guerre Maltois , le S . Jean , a
eu ordre de partir de ce port pour celui de Malte ,où l'on eft dans les plus vives affirmes de ce
qu'une flotte Rufle de 9 vaiffeaux a voulu entrer
dans le port de l 'ifle , malg -é le Grand -Maître de
la Religion . Le Commandant de ladite flotte , aprèsavoir demandé plufieurs fois inutilement l ' entrée
du port , outré de ce refus , a fait dire au Grand -
Maître que fa Souveraine n '

y feroit entrer ni 3 ,
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ni 9 , mais 30 vaifleaux s ' il le falloit . En coil ' e -
quence de cette menace , leConfeil de l

'Ordre a
ordonné à toutes les troupes de terre & de mer ,
de le tenir prêtes pour s '

oppofer aux Rufles , au
cas qu

' ils vouluflent tenter une defeente dans
l' ifle . Il eft à préfumer que le Commandant Ru lie
en aura agi avec tant de hauteur fans l ' aveu de
Ci Cour ; parce qu

' il n ' eft pas probable que cette
Puifiance voulût traiter l' ordre de Malte en en -

n mi dans le Levant , tandis qu
' elle fait dans le

Nord les efforts les plus généreux pour le remet¬
tre dans la polTeffion d ' un bien qu

' il prétend lui
avoir été enlevé .

Venise ( le 25 Juin . ") Deux nouveaux Ingé¬
nieurs & plufieurs au . res Officiers que le Prince de

Radziwill attendoit encore , étant arrivés ces jours
derniers , il s ' eft embarqué avec toute fa fuite fur le

Navire qu
'il avoit frété , & il a rois à la voile pour

Ragufe . Avant que de par . ir , il a chargé le fieur

Dubion de recevoir & d ' ouvrir toutes les lettres

qui lui fer lent adrelfées , de faire acquitter les

lettres de change qu
'on lui enverroit , d' en faire

palier l ' argent à Ragufe , & de donner à tous les

Olficiers qui viendraient le joindre les fecours né -

celfaires pour fe rendre à Ragufe . Depuis le dé¬

part de ce Prince , on voit arriver , tous les jours ,

des Militaires é . rangers qui ne r . ft nt ici que le

tems néceffaire pour s 'embnrqu . r fur des Bâti *

mens de tranfporc . Cette foule de Polonois qui

patient an camp du Grand - Vif r , fait préfumer

que ia Porte n ' a point abandonné le projet de dé -
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fendre les droits de la Pologne conte les Puiflan -
ces qui en ont partagé les plus riches Provinces .

O11 a reçu avis qu 'après 1111 combat opiniâtre
la Frégate Ruffe la Minerve a é .é coulée à fond
par la Flotte Algérienne .

L 'Ambafiadeur deSardaigne fit baifllr , Lundi
dernier , les armes - de Sa Majefté Sarde de la porte
du Palais qu ' il occupoit ici ; il remit au Doge fes
lettres de créance , & ne prit point congé , es
partant , des Miniftres Etrangers . Cette démar¬
che qui paroît altérer l ' amitié qui regne entre les
deux Etats , a eu pour caufe , à ce que l'on pré»
tend , le refus que fit la République , lors de l'a-
Vénement de Sa Majelté Sarde au Trône , d'en¬
voyer deux Ambafladeurs à Turin pour ia com¬
plimenter .

Livourke (Je 6 Juillet . ) Les nouvelles les
plus récentes que nous avons de Corfe , portent
que beaucoup de Mécontens de l ' Ifle s' étant for¬
tifiés à Niolo & à Roflino , avoient fait quelques
incurfions fur les garnirons Françoifes , tirais que
le Général Marbeuf s 'y étant rendu avec beau»
coup de troupes , & les ayant divifées en quatre
colones , avoit bloqué Roflino & les avenues de
Niolo ; que les Rebelles fe voyant prelque en¬
tourés avoient tenté une attaque de défefpoir qui
leur avoit fort mal réufli ; que plus de cent des
leurs avoient été tués fur le champ , que beau¬
coup d 'autres avoient été bluffés , & qu 'on avoit
fait 40 prifonuiers , dont on avoit fait pendre 14
fur le champ pour jetter une plus grande terreur
parmi ceux qui font animés du intime efprit d'îo »
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dépendance . A cette nouvelle le fameux Matra
elï accouru dans fa patrie avec plufieurs autres
chefs des Mécontens , qui étoient hors de l 'Ifle
pour des commiflîons fecretes , & qui y veulent
rentrer maint , nmi , croyant pouvoir par leurs pa¬
reils & un nombreux parti être en état de don¬
ner du fecours à leurs adhérens .

Ancone ( le 25 Juin . ) Des Bâtimens arrivés
ici de la Dalmatie , ont apportés avis que le Prince
Charles de Radziwil , ayant mis à la voiiede Ve -
nife , fur le bâtiment Marchand Vénitien du Ca¬
pitaine Taraculli , & étant arrivé au détroit nom¬
mé les bouches de Cattaro , il a été pourfuivi par
deux Bâtimens , portant pavillon Turc . Le na¬
vire du Prince fe vit obligé à le retirer dans le
port , d'où fortirent d' abord huit tartanes armées
d 'Efclavons , pour attaquer les deux bâtimens s
qui fe retirèrent . On les croit Armateurs Ruifo -
Grecs .

P A Y S - B A S .

La Haye ( le 5
"
Juillet . ) Le Lord Dylon eft venu

d'Angleterre à Rotterdam dans un Yacht d'une conf.
truftion particulière . 11 fe propofe de rentrer des Ports
de la Meufe dans la Manche , de vifiter les Ports de
France , d' Efpague & de Portugal , & de parcourir
la Méditerranée. .

Le Capitaine Kinsberg , Hollandois , connu par les
fervices qu

' il a rendus à la Ruflîe fur la Mer -Noire ,
étoit parti de Pétersbourg pour aller prendre le com¬
mandement de i' Efcadre deftinée en apparence à fé¬
conder le fiege d'Oczakow . Mais cet Officier qui
avoit été bleffé dans une affaire contre les Turcs j
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ait tombé malade à Moskow . Sa plaie s

' elt rouverte

en chemin , & l'on préfume que ce contre -tems re¬

tardera le fiege projetté .
On écrit de Lisbonne que le 8 Mai dernier , à !a

fuite des pluies & des vents qui régnoient depuis un

mois , un Vaiffeau Hollandois fut attaqué du ton¬

nerre . La matière éleftrique de la foudre fit le tour

du mât , defcendit fur le pont , où elle rompit quc
'-

ques planches , & fe précipita delà dans l 'eau . C' elt

ia route tracée par les équipages qui prennent aétuel -

Iement contre l 'attraétion du tonnerre les précautions

dont on a déjà parlé plufieurs fois . Ce qu
' il y eut en¬

core de fmgulier dans cette circonltance , c' effc que

la foudre , avant que de s' éteindre dans l' eau , s'at¬

tacha à un , Paquebot Anglois où elle ne fit cepen¬

dant aucun dégât . Elle effraya feulement un jeune

moufle dont elle fendit les boucles en effleurant les

fouliers. Un dernier ricochet la replongea dans l' eau ,

où finit fon aftion . On allure que peu de tems après

on entendit fur terre un coup de tonnerre violent .

Bruxelles ( le 18 Juillet .
'
) Mgr . l'Archiduc

Maximilien continue fon féjour auprès de Mgr . le

Duc Charles de Lorraine , fon Oncle . Le 13 de ce

mois , Son Alt . Royale , accompagnée du Comte de

Lamberg , fit l ' honneur au Duc d'Ahremberg d'aller

dîner à fon Château d'Enghien ; & hier , étant revenue

de Tervueren avec Mgr . notre Gouverneur , qui

affilia à la Procelïïon du jour , Elle fit le même

honneur au Prince de Ligne . Le Veld - Maréchal

Comte de Lafci , qui ell de retour des Eaux de

Spa , étoit du même Repas .

L ' exportation des Grains vient d'être permife par
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FÔrdonnance fuivante , qui a été publiée le is de
ce mois .

Ceux du Confeil des Domaines & Finances de l 'Impéra -
trice - Douairiere & Reine Apoftolique , ont , pour & au
110m de Sa Majefté , permis , comme iis permettent parles Préfentes , l' exportation du Froment & du Seigle de
ce Pays à l'Etranger , tant en grains qu' en farine , en
payant les droits qui avoient lieu avant la défenfe .

La préfente difpofition aura lieu , tant par eau que parterre , dans les Départemens de Bruxelles , Tirlcment ,
Tu/nhout , Anvers , St . Philippe , St . Nicolas , Garai ,
Bruges , Oftendes , Nicuport , Tpres , Courtrai , Tournai ,Mons , Chimai , CharLeroi & Namur .

Ordonne le Confeil à tous ceux qu' il appartiendra de
fe regler en conformité des préfentes , qui feront affichées
aux lieux ordinaires des Bureaux des Droits d'entrée 3c ce
fortie , pour l ' information du Public .

Fait au Confeil des Domaines & Finances de Sa Ma -
jeFé , tenu à Bruxelles , le 9 Juillet 1774 . ( Signé ) le Ba¬
ron de Cazier . J . D . de W' itt . G . Baudier .

Il a été auiïi publié un Oftroi du 28 Juin dernier ,
par lequel Sa Maj . Imp . & R . accorde au Magillrat
d 'Oftetide la permiffion de négocier un Capital de
250 mille florins , à 3 pour cent d' intérêt , pour
l' employer à la confti 'uction d'un BalTm , pour la fûreté
des Navires .

ANGLETERRE .

L ondres ( / « 8 Juillet .
'
) Les affaires des Colonies

font toujours l 'objet principal des Confeils d ' Etat .
On dit que la Cour a reçu du Général Gage le 2 de
ce mois des nouvelles plus favorables que les précé¬
dentes : elles portent que plufieurs perfonnes refpec -
tables par leur état & leurs relations avoient telle¬
ment iuflué fur l 'cfprit de la multitude , que celle ci ,
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toute acharnée qu ' elle étoit depuis long -tems , s'étoit

enfin radoucie , & qu 'on travailloit avec ardeur à lu1

faire accepter l'Aéle du Parlement & à remettre le

commerce fur l' ancien pied . On aflure qu 'en confé -

quence de ces nouvelles la Cour a envoyé ordre de

fufpendre un nouvel embarquement de troupes qu
'on

devoir inceflsmment envoyer à Bofton . A l'ouver¬

ture des féances de l 'aflembléc de la Province de

Maflaehufets - bay qui devoir le frdre à Salem , le

Gouverneur croit chargé d '
y faire palier un Acte

tendant à indemnifer ceux dont le thé n'a pas été

accepté , foie qu ' il ait été perdu ou renvoyé , & on

a fujet de croire que cette affémblée fe prêtera à

cette propofition .
On attend au premier jour fur nos côtes une nou¬

velle efeadre Ruffe venant du Sund & allant dans
la Méditerranée . Le Baron de Breteuil doit arriver
dans peu de France en cette Cour , pour remplacer
le Comte de Guines en qualité d'Ambaflàdeur du
Roi Très -Chrétien . Nous nous attendons auiïï à revoir
bientôt le Prince de Mafierano en qualité d'Ambaf -
fadeur d'

Efpagne .
Mr Pinto da Souza , nouveau Miniflre de Por¬

tugal , a eu aujourd 'hui fa première audience parti¬
culière du Roi , & on allure que ce Miniflre cft
autorité pour travailler avec les nôtres à renouveller
tous les traités de commerce qui fubfiflent depuis
long -tems entre les deux Cours .

Les Agens des Colonies ont eu ces jours -ci divers

entretiens avec le Comte de Darmouth , Secrétaire
d'Etat au département de l 'Amérique , Les affaires

qui en 'ont Lût l' objet , ont enfuies été examinées dans
Bu Confeil .
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Nos Négocians font fort intrigués par rapport à

îenr commerce dans la Méditerranée depuis qu
' il y

rode tant de Corfaires Barbarefques . Les démêlés
que nous avons avec les Etats de Maroc , d 'Alger
& de Tripoli , nous font appréhender pour le trajet
de nos navires marchands & pour notre garnifon de
Gibraltar qui doit tirer toutes fes provifions fraîches
des côtes de Barbarie .

{ Le 12 Juillet . ) Les dépèches que la Cour vient
de recevoir du Comte de Grantham , ne font men¬
tion que des démêlés furvenus entre les Gouver¬
neurs & Commandans de cette Couronne , & ceux
de la Couronne d'Efpagne au fujet de l ' Ifle des
Tortues , dont l ' Efpagne & l 'Angleterre réclament la
propriété l 'une contre l' autre . Cette affaire s ' étoit
prefque aiïbupie , & les deux Cours étoient à peu
près d 'accord que cette Ifle demeureroit neutre , &
que les fujets des deux Rois y pourraient prendre
indifféremment du bois , du fel & de i' eau douce ,
fans y former aucun établiffement . Cependant les
Officiers de l' un & de l 'autre fe font portés à quel¬
ques violences qui exigent l' interpofition des deux
Souverains , mais on efpere que cette altercation fera
aiufîée fans caufer aucune diffention entre les deux
Cours .

Le Colonel Morrifon , Ambaffadeur du Grand -

Mogol , eft toujours ici , & conféré de tems en

tems avec nos Minifires d' Etat fur l 'alliance qu
' il eft

venu propofer entre les deux nations ; mais on n 'a

encore pris aucune réfolution à ce fujet , & il n '
y a

point d'
apparence qu 'on en prenne avant que la Cour

foit informée du fuccês des arrangemens concertés

pour i'adminiftration générale des affaires civiles &



( i6s )
militaires dans nos pofieiïïons au pays de l ' Indoftan .

( Le 15 Juillet . ) Le 12 & le 13 de ce mois les

Miniftres d'Etat eurent enfemble des conférences

touchant les affaires de l 'Amérique , qui deviennent

de plus en plus tntéreflantes . Le 8 du mois dernier

les principaux Négocians & autres habitans de Bofi

ton , au nombre de 127 , préfenterent au Général

Gage une Adreffe , par laquelle ils fe félicitent de

trouver en lui un Gouverneur dont la modération &

les talens garantiflent la droiture & l' intégrité de fon

adminiftration . Ils déplorent les maux que doit éprou¬

ver leur ville par la clôture de fon port ; & ils prient

fon Exc . d' obtenir du Roi la révocation de l'Acte

qui l' ordonne , de façon que cette ville foit rétablie

dans ces anciens privilèges , auffi-tôt qu
'on aura con -

fenti à indemnifer ceux qui ont foulfert par les en¬

vois de Thé , ce qu
' ils regardent comme une démar¬

che équitable .
Le Général Gage , par fa réponfe les remercie de

leur félicitation fur fon arrivée chez eux , & leur

témoigne combien il eft fatisfait qu
'un corps fi ref-

pectable défavoue les violences commifes a Bofton ;
il déclare qu

'il fera charmé de faillir toutes les occa -

iions qui pourront adoucir leurs maux , mais qu 'il

n'a aucun pouvoir à ce fnjet ; qu
' il eft à fouhaiter

pour le bien de la Communauté que ceux que l 'on a

chargés des pouvoirs , veuillent employer les moyens
les plus prompts pour répondre aux attentes du Sou¬

verain , ce qui ne pourrait manquer de fouftraire les

Boftoniens aux malheureux cas où ils fe trouvent

engagés , & de rétablir l' union & la bonne harmonie

entr -eux & la Grande Bretagne , & c . On eft en doute

fi l'aftemblée provinciale dans fes délibérations aura
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des fentimens au {fi favorables . Le parti de l'Oppofi -
îion eft formidable dans la Colonie , & déclare hau¬
tement qu ' il ne contribuera pas un feul denier pour
l' indemnité des thés . Les autres Colonies font aulïï
divifées de fentimens ; & on ne peut prévoir qu 'elles
en feront les fuites .

Pour fe former une idée de l ' importance du com¬
merce entre la Grande -Bretagne & fes Colonies d 'A¬
mérique , il faut fe figurer d'

après un calcul allez
jufte , que nous envoyons chaque années à ces Co¬
lonies des marchandifes pour 3370700 liv . flerl . , &
que nous en tirons pour 3924600 . C'eft un objet
trop effentiel pour être regardé avec indifférence ;
& nous fentons déjà que depuis nos démêlés d 'au¬
tres nations ont introduit dans ces Colonies beau¬
coup de leurs produ &ions au préjudice de notre
Royaume .

On allure que le Miniftere a refoiu d' entretenir afi-
fiduement dans la fuite huit régimens en Amérique ,
& d'

y répartir aufli un certain nombre de frégates
& de chaloupes de guerre pour veiller au commer¬
ce , & prévenir la contrebande , & faire payer ré¬
gulièrement les droits d' entrée & autres inipoiitions .
Ces nouveaux arrangemens ne feront pas plaifir aux
Colonies , qui depuis iong -tems ont joui d'une entiere
liberté de commerce .

Selon le rapport fait au Roi & au Miniftere par
le Comte de Sandwich de l' Etat de la marine , il pa -

roît qu
' elle confifte en 400 vaiffeaux , tant armés que

défannés ; qu
' il y a actuellement dans nos ports 70

à f>o vaiffeaux de ligne , & pareil nombre de fréga¬
tes & chaloupes prêts à faire voile en peu de teins ;

^ u
' on radoube fucceffivevement les autres , & qu

'il
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y g en outre fur les chantiers 3c vaiffeaux de guerre
de différent rang . Le commerce de la nation efl fi
étendu qu

'on fe met peu en peine de retenir en tout
teins à la folde du Gouvernement un certain nom¬
bre de matelots en cas de néceffité . On épargne cette
dépenfe , & quand on a befoin de mettte en mer
une efcadre , on encourage les . matelots à s' enrôler

par des gratifications , & on engage de force ou de
bon gré ceux qui fervent fur des navires marchands ,
& par ces différents moyens une efcadre fe trouve
bientôt équipée . Nos magafins font amplement pour¬
vus de provifions & de munitions , le tout bien gardé
par les compagnies de Marine .

On déplore vivement !e fort de Dantzig . Le Ma -
giftrat de cette Ville a follicité l' entremife de notre
Cour en fa faveur auprès du Roi de Prude ; mais on
lui a fait entendre que l 'Angleterre ne pouvoir fe
mêler d'une affaire , où l' intérêt & les prétentions
des Puiffances amies & alliées de la Couronne fe
trouvoient engagées . On veut entrevoir que cette
affaire entraînera une guerre fanglante , & que certai¬
nes Puiffances font fort mécontentes de la rigueur
avec laquelle on a traité cette Ville infortunée .

Boston ( /<? 30 Mai .
'
) Mr . Paul Revere,que

l' on avoit dépêché aux Caionies Méridionales pour
les informer des mefures qu 'a prifes le Parlement Bri¬
tannique , revint ici de Philadelphie avant hier 28 de ce
mois. Ces Colonies ont déclaré généralement leur ré-
folution de nous affilier jufqu ' à la derniere extrémité .
Elles regardent notre caufe comme la leur propre ,
& approuvent hautement la réfolution des Habitans
de cette Ville de ne point fe IsifTer intimider par des
aétes outrés de pouvoir de la part de nos Ennemis .
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Elles nous conjurent , autant pour leurs intérêts que
pour les nôtres , d'

y perfcvérer . Le plan d'une totale
lufpenfion de commerce avec la Grande Bretagne eft
fort de leur goût ; & elles font d'avis d'affembler à la
Nouvelle -York un Comité de Marchands de tou¬
tes les Villes commerçantes des différentes Colonies ,
pour y tonner un p .an de reft iétion pour le com¬
merce avec les Indes Oecide « aies . On a dépêché à
cet effet des Exprès de Philadelphie aux Colonies au
Sud de cette Province ; & i' on ne doute point que ,
regardant la réduction de Bolton comme une démar¬
che qui tend à afièrvir tout le Continent , elles n' en¬

trent dans les mefures propres à prévenir cet avilifïe -

ment .
On renvoie aujourd

'hui à la Nouvelle -York Mr .
Bradford avec les Iléponfes de notre Comité de

correfpondance aux propofitions de ceux de cette

Ville là & de Philadelphie , pour faciliter l' exécution
du plan , qui doit nous délivrer de la tyrannie Mi -

niftériale .
Nous apprenons de Salem , que les Habitans de

cette Ville , dans une pleine Affemblée tenue la fe-

maine derniere , ont adopté prefque unanimement

l'Arrêté de la Ville de Bolton relativement 'à la né-

ceiïïté d' une alîbciation de toutes les Colonies,pour
ne plus rien recevoir ni envoyer dans la Grand -Bre¬

tagne & dans toutes les Mes Britanniques aux Indes -

Occidentales , jufqu ' à ce que l ' Aétepour tenir le Port

de Bolton bloqué foit révoqué .

Farmington dans la Province de Connefticut ( le

23 Mai . ) Le 19 au matin , on afficha dans plufietirs
endroits de cette ville un Billet , pour avertir les ha-

bttans que fur les fix heures on brûleroit à la parade
l 'Afl *
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l'Afte du Parlement contre la ville de Bofton ; ce qui
fut fait en conféquence par la main de l ' Exécuteur
de la Jullice .

FRANCE .

Paris ( le 15 Juillet . ) Mr . le Comte de Muy
a obtenu du Koi que les grades militaires l'eront
accordés dans la iuite à l 'ancienneté , & nulle¬
ment à la follicitation .

On dit que Mr . le Duc d '
Aiguillon n'a pas

voulu accepter la penfion attachée à la retraite
des Minières , & qu 'il a demandé au Roi , pour
le Comte d'Agenois fon fils , la furvivance de fa
place de Commandant des Chevaux - Légers ; mais
que S . M . la lui a refufée . Cet Ex -Miniftre elt
allé s 'établir à Veret avec fa famille.

Mr . de la Chalotais n'a pas encore fa liberté ;
& il n '

y a point d 'apparence que la difgrace des
Parlemerrs , dont il a été en partie l'origine , finiffe
auffi vite qu'en s'en étoit flatté . On p . étend qu 'on
a fiait entendre au Roi , qu 'en confentant à leur
rétabliffement aux infiances de Mr . le Duc d 'Or¬
léans,la nationlui en attribueroit la principale gloi¬
re , & que l' autorité de S . M . pourrait être corn-
promife fi on ne prenoit les précautions qu 'exige
un changement au moins auffi difficile à faire que
le. premier .

Madame la Comtefife de Valentinois , qui vient
de mourir fans enfans , & qui avoit plus de 140000
liv . de rentes , a donné par fon tefhment une
partie de fon bien à fes amis , à fes gens d'affai¬
res & à fes domefliques ; entre - autres , 15000

Juillet 1774 . N ° . 21 . I
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livres de rente au fieur Bourdot fon Procureur ,
ïoooo à fon Notaire , & aux autres à proportion .
Elle a fait fa Légataire univerfelle Mad . la Du -
chefle de Filtzjames ; elle a légué fa belle maifon
de PalTy , où il y a pour 50000 écus ou environ
de mobilier , au Comte de Stainyille , frere du
Duc de Choifeul , qu

' elle n 'aimoit ni ne voyoit
guere ; & 100000 livres au Comte de Bifly . Elle
11

' a rien lailïé à fa famille de Saint - Simon .
Le Comte de Morangies eft enfin à l ' abri des

pourfuites des héritiers Verou . La fameufé re¬

quête de ces derniers , dans laquelle on accufoit

plufieurs Magiflxats d ' avoir de la condelcendance

pour les grands Seigneurs , vient d ' être rejettée

par les Comm 'iflaires . du Confeil au Bureau des

calfations d ' arrêts .
Ceux qui prétendent que la conquête de la

Corfe n 'efl qu
'onéreufe à la France , & qu

' il en
coûte inutilement beaucoup d'hommes & d 'ar¬

gent pour la réduire , ignorent fans doute de

quelle importance eft le Cap Corfe pour notre

commerce du Levant . Les nations étrangères en

reconnoiflent tellement l ' avantage , qu
' il y a lieu

de préfumer que les révoltes continuelles des

bandits de cette Ifle font fomentées par quelque

jaloufie . Si Mr . le Duc de Luxembourg a offert ,

comme on dit , fa démilfion de Colonel , il efi:

certain qu
' elle n ' a pas été acceptée , puifqu

'il fe

difpofe à fe rendre en Corfe pour fe mettre à la

tête de fon régiment . Le Comte de Marbeuf

doit quitter l ' Ifle inceffamment pour venir palier

ici quelque teins . Les prétendus exploits des re-



voltésfie réduifent , à ce qu 'on a appris , à quel¬
ques excès commis dans les gorges des monta¬

gnes , & o i n 'aura pas befoin de nouvelles trou¬
pes pour y rétablir la tranquillité .

( / > j 8 juillet . ) Le Comte de Maurepas a
été la femaine derniere pafler trois ou quatrê jbdrs
à fon château de Pontchartrain ; il vouloir , dit -

On, ,jouir de la tranquillité pour examiner à fon
aife quelques affaires importantes dont il doit ren¬
dre compte au Roi .

On dit qu 'on a trouvé chez l'Evêque de Saint
Papoul , qui vient de mourir , dix -huit mille louis
d'or & quarante mille liv . en argent . Il a fait des

legs conlidérables aux pauvres . M . jl
'Abbé d'Ab-

fac , Grand -Vicaire de Tours , doit lui fuccéder
dans cet Evcché , qui vaut environ 16000 li¬
vres de revenu .

Le Parlement vient de juger un procès allez
épineux , & dont voici le fîrjet . Le titulaire d'un
office de Directeur & Tréforier de la Monnoie
d'Amiens fait vente de cet office pour une fom-
me beaucoup fupérieure à celle de la finance . Il
paife avec l'Acquéreur plufieurs aêtes , & fur -tout
un Ecrit par lequel il confient à la nullité du con¬
trat (i l 'Acquéreur ne peut obtenir l 'agrément *
Cet agrément prêt â être donné , eft cependant
refufé , & au mois de Février fuivant l ' " ffice eft
fupprimé parl 'Editde 1772 concernant lestnon -
noies . L 'Acquéreur demande alors la refliturion de
ce qu'il avoit payé d'avance . Le vendeur fiai tient
que le contrat de vente doit être exécuté , & que
li l 'agrément a été refufé , c 'eft par l 'intrigue &



( 174 )
les démarches de l 'Acquéreur , qui a lui -même
ioliieité le refus , au - lieu de joindre fes efforts aux
liens pour l

' obtenir ; que la fuppreffion éventuelle
de l 'office * ne change rien aux conventions anté¬
rieures arrêtées entre les parties & confommées
par les paiemens déjà faits & la tradition , d 'au¬
tant que ces conventions ont empêché le Titu¬
laire de vendre fon office à d ' autres . Cependant
l
' arrêt a jugé en faveur de l'Acquéreur , &.(e con¬

trat de vente a été annullé .
■Il relie décidé que la cérémonie des obfeques

fe fera à faint Denis le 27 de ce mois ; les Gar -
des -Françoilès ont déjà reçu les ordres à ce lu -
jet , & quoi qu

'on en dife , il n ' ell pas vraifem -
blable que M . le Duc d 'Orléans fe difpenfe d '

y
accompagner Monfieur & Mgr . le Comte d 'Ar¬
tois , ni d '

y rendre le Salut aux révérences du
Parlement .

Le Duc de Choifeul , qui cil toujours le favori
de la plus grande partie de la nation , étoit ici la
femaine derniere , mais il n '

y efb relié que 24 heu - ,
res , & on 11e fait pas s ' il a été à la Cour . Ce
Seigneur aura vraifemblablement la préférence &
l ' aveu du Roi pour la charge de Grand -Cham¬
bellan de France , s ' il ell vrai que M . le Duc de
Bouillon veuille s ' en défaire pour mieux arran¬

ger fes affaires .
On croit que c 'ell la Princefle de Craon qui

aura la place de Dame de compagnie de Madame ,
qu

' avoit Madame la Comtefie deGuiche , & qu
'on

accordera au Prince de Craon un Brevet l ' hon¬
neur de Duc , avec l

'
expectative de là Grandeffe
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d' iîfpagne dont jouit le Prince de Beauveau Ion
frere.

C Le 22 Juillet . ) M . le Comte de Vergennes
arriva ici Dimanche au loir . On lui donne le mé¬
rite & les connoiflances qu 'exigent fa place de
Miniflre .

M . le Duc d'Aumont , Premier -Gentilhomme
de la Chambre en exercice cette année , a obtenu
depuis l

'inoculation du Roi vingt - mille livres d'a-

pointemensfurfon Gouvernement duBoulonnois ,
qui au moyen de cette grâce lui rapportera 44000
livres. On a accordé un domaine de douze à
quinze milles livres de rente à Mr . le Marquis de
la Châtre , l ' un des Gentilhommes d 'honneur de
Monfieur , pour faciliter le mariage qu'il doit
faire iuceffamment .

Conformément à la lettre de rappel de Mr . 1g
Duc de Broglio , il ne doit paroître à la Cour
que quand elle fera à Compiegne , où le Roi
compte fe rendre le premier du mois prochain .
Mr . de Boynes remit avant -hier , par ordre de S.
M . à Mr . le Duc de la Vriiliere la déinilTlon de
fa charge de Secrétaire d'Etat à Paris , où il al-
loit donner une audience â beaucoup de gens ,
qui féretirèrent auffi-tôt qu' ils apprirent lefujetde
la vifite de Mr . le Duc delà Vriiliere . On dit que
M . Turgot , Intendant de Limoges , va être nom¬
mé Miniflre de la marine . On aiTure que Mgr . le
Duc d'Orléans a reflênti ces jours -ci des atteintes
de goutte . On ajoute que ce Prince & Mgr . le
Duc de Chartres ont reçu hier ordre de ne plus
paroître à la Cour , ce qui mérite confirmation .

1 3
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Le célébré Avocat Linguet , que rien ne dé .

concerte , a ofé préfenter au Parlement une Re¬
quête d'oppofition à l'Arrêt qui interdit cet Avocat
de les fonctions ; & les Chambres aflèmblées pour
délibérer fur fa Requête , décidèrent quê la Cour
entendroit fes motifs d'oppofition à cet A . rèt .

Le Roi ayant demandé au Comte de Mau -
repas quels feroient les moyens les plus efficaces
de prévenir cette foule d'Ecrits qui paroiflênt
contre la Religion , les mœurs & l 'Etat , M . de
Maurepas répondit , , , que ce feroit de delliner
cent mille Ecus en différentes penfions pour entre¬
tenir de pauvres Gens -de-Lettres , qui ayant de
quoi vivre , n' auroient plus befoin, -pour avoir du
pain , de publier de mauvaifes brochures , que la
Jeuneffe & les Libertins achetant & lifent tou¬
jours avidement . "

Quoiqu ' il n'y ait eu que peu d'argent comp¬
tant dans le Cabinet du feu Roi Verfailles , 011
y a trouvé 4 caffettes pleines de Billets fur les
Banques de Londres , d'Amfterdam , de Venife
& de Gênes , lefquels montent à de très -grandes
fommes ; on croit que le Roi les emploiera à
payer quelques dettes de l 'Etat .

Le Roi a ordonné de ne plus expédier de Let¬
tres de cachet , fans l 'en informer auparavant ,
afin qu' il puifle voir fi elles font données à pro¬
pos ou non . S . M . s' eft aulfi fait rendre compte
de tous ceux qui étoient détenus dans différen¬
tes prifons fous le regne précédent, & en a déjà
fait mettre plufieurs en liberté .

On croit que les Chevaux des Ecuries du



C 175 )
Roi , qui étoient deitinés poui - laChaffe du Cerf

& celle du Sanglier ne feront pas fuprimés . La

dépenfe n 'en ell pas forte ; & le Roi n ' a pas re¬

noncé il ces exercices .
On le rappelle fans doute une caufe importante

qui fut jugée il y a plufieurs années au Parlement .
Cette caufe avoit pour objet le mariage de M . de

Pont , fils de M . de Pont , Confeille delà Cour

Souveraine de Nancy , avec Mlle . Alliot,fille de

M . Alliot , attaché à la ntaifon du feu Roi Sta -

nifias . Cette union formée , malgré la répugnance
des deux é , onx , eut les fuites qu

'entraîne pref -

que toujours la violence . La Demoifelle Alliot de¬

vint g ' oife . M . de Pont foutint qu
' il n ' avoit pas

conf immé le mariage , que ce ne pouvoir être par
conféquent dej

'
on fait , & il demanda lacalfation

de l
'
on mariage . La Demoifelle Alliot avouoit de

l'on côté que l'enfant n ' émit pas de lui ; mais du

Chevalier de Beauvau qu
'elle aimoit . Le Cheva¬

lier de Beauvau intervint dans l'aveu de la Demoi¬

felle Alliot , confirma fon dire , & fit offre de l' é -

poufer , fi l ' on vouloit caffer le mariage qu
'on

l'avoit forcée de contracter . M . de Pont & la De¬

moifelle Alliot en firent en conféquence conjoin¬
tement la demande , & tout fembloit ne devoir

rencontrer aucune difficulté , d ' après l' aveu una¬
nime des parties . Cependant les païens des deux

époux s'
y oppoferent .Ce combat engagea une cau¬

fe très -célebre au Parlement ; & après un grand
nombre d ' audiences & l ' avis du minifteré public ,
le mariage de M . de Pont & de la Demoifelle Al¬

liot fut uéciaré valable , & l 'enfant appartenir à



( )M . de Pont . Malgré cet arrêt folemuel , on fit
baptifer l 'enfant qui vint au monde quelque tems
après , fous le nom du Chevalier de Beauvau ,connu plus particulièrement fous celui de Prince
deCraon . Le tuteur de cet enfant pourfuit au¬
jourd 'hui le Prince de Craon , & lui demande cent
mille écus de dommages & intérêts pour avoir
enlevé au jeune de Pont , fou pupile , fop état &
fou nom . Il demande que le nom du Prince de
Craon foit rayé des regiltres de baptême , & qu 'on
y lubflitue celui de M . de Pont . Cette nouvelle
caufe va commencer incefiamment à fe plaider à
la Tourn lle.

Le nouveau Regne , Ode à la Nation , que M .
Dorât vient de publier , eft un de ces morceaux
de poéfie , qu 'on ne peut fe lafler de lire & d 'ad¬
mirer ; les beautés qu 'elle renferme font fi frap¬
pantes , que la plupart du monde tûche de la rete¬
nir par cœur .

Les bornes que nous femmes obligés de nous
preferire dans ce Journal , nous empêchent de
l 'inférer ici toute entiere ; nous nous contente¬
rons d 'en citer quelques traits . Voici l 'endroit
où l 'ombre du Dauphin , Pere du jeune Roi , lui
apparaît pour l' inftruire , il mérite une attention
particulière .

O mon Fils , mon cher Fi 'ls , digne objet de mon zele ,
Le Monarque des Rois , le Dieu de tes Aïeux ,
Me permet aujourd 'hui de paroître à tes yeux .
Je quitte pour toi feul ma demeure immortelle .
Tu vas régner , frémis ! envié par l' orgueil ,
Le rang où tu t' aflieds n' eft qu ' un fuperbe ccueil .
Des Syreaes des Cswrs la rampante foupleffe
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Va de pieges fans nombre entourer ta jeunette *
On n'ofera t ' inftruire , on faura te flatter .
Des lâches corrupteurs l ' éloquente impofture
D 'un cœur , ami du bien , peut tromper la droiture .
Tremble . . . & connois le Trône avant que d 'y monter »

Ah ! laifte tes Sujets t'aborder fans allarm .es ,
T 'ofFrir dans leurs regards qui fe tournent vers toi 9
Les gages fi touchans de la bonté d ' un Roi ,
Te montrer leur ivreffe , ou t ' apporter leurs larmes .
Au comble des honneurs , objets d'un vain defàr ,
L 'ame foupire encore & demande un plaifir .
Elle veut un bonheur plus pur & plus durable .
Il n' en eh qu

' un , mon fils , qui foit inépuifable ;
C'eft d' éloigner la crainte ôc d' infpirer l ' amour .
Sois gardé par lui feul , jouis de Ton délire ;
Qu 'une foule d' heureux , vrai foutien d ' un Empire 9
Soit un luxe nouveau réfervé pour ta Cour .

On avoit infcric à la (latue d'Henri IV , fur le
Pont -Neuf ce mot , Befurrexit , comme nous
l'avons rapporté dans le tems ; M . l 'Abbé de
Lattaignant a fait à ce fujèc les deux couplets
fuivans : Air des Billets doux .

Oui , c 'eft la pure vérité
Henri IV eft reffufcité :
Le voilà , c ' eft lui - même .
C 'eft le Pere de fes Sujets ;
Par fa juftice & fa bonté
Il mérite qu' on l' aime »

Quel beau couple regne aujourd 'hui !

Que la Reine eft digne de lui ,
Et qu 'il eft digne d ' elle
Tous les deux fe feront chérir »
Et tous les deux vont fe couvrir
D ' une gloire immortelle .

Tous les Geus -de-Lettres , & fur-tout les Poê -
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tes , tâchent d' exprimer ie bonheur que la nation
fe promet du nouveau regne ; & l 'on voit paraî¬
tre chaque jour une multitude de brochures &
de vers libres , la plupart fort ingénieux .

Un Regne commencé fous des aufpices fi heu¬
reux 11e peut que rendre le fort des François
digne d'envie .

Geneve Çle 22 Juillet .
*
) Il nous eft parvenu une

Lettre d'Avignon , datée du 4 Juillet , dont voici
l'extrait . •

, , M . Doria , Nonce à la Cour de France , arriva ici le
30 du mois palîé vers les 5 heures du foir : il alla def-
cendre aux Cordeliers ; on lui apporta fur champ de la
pofte un paquet cacheté aux armes de France qui con¬
te noit les ordres qu

'il devoit fuivre , & qui étoit arrivé
far le courier du même jour . Il contenoit un Bref du
Pape qui nommoit M . Doria pour fon Délégué dans la
ville d 'Avignon & le Comtat Venailîin , retiroit - à cet
égard tous les pouvoirs de l 'Archevêque d 'Avignon , pour
avoir , contre î ' infention formelle du Pape , & fans avoir
pris fon avis , caffé les Officiers que le Roi de France
avoit établis . Il étoit en même tems enjoint a l ' Arche¬
vêque de fortir des Etats du s . Siege , & de fe rendre
dans quelque ville de fon Diocefe fituée en France , fous
peine de la perte de fon Archevêché & d 'encourir l ' ex¬
communication majeure ipfo fado , M . Doria manda auf -
fî—tôt le Prélat pour lui intimer les ordres du Pape . Il n'eut

pas la force de lui en faire le détail ; il lui remit le Bref

pour qu
' il en fît lui - même la le & ure ; il ne put l ' achever

fans verfer des larmes , fur - tout lorfqu ' il fut a l' article qui
l'exiloit pour avoir outrepaffé fes pouvoirs . Il partit d ' A¬

vignon dès le lendem in à 4 heures du matin . Le même

jour , quoique l ' Archevêque eût déj3 révoqué fes ordon¬
nances , & rétabli les . Officiers Royaux , Mr . Doria en ren¬
dit une nouvelle , par laquelle il cafia de nouveau tout

ce qu
' avoit fait l ' Archevêque d ' Avignon , & rétablit les
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chofes en l ' état où elles étoient lors de la reddition d ' A¬

vignon , avec défenfe à toute perfonne de troubler les Ma -

giltrats dans leurs fondions . Ainfi font arrivés à l ' Arche¬

vêque les défagrémens que fa façon d ' agir devoit néceflai -
rement lui attirer . Cependant le fort de ce Prélat a ex¬
cité la compaffion même de ceux qu' il a le plus maltraités .
On a oublié toutes fes démarches imprudentes , pour ne
fe rappeller que fon grand âge . On penfe qu' il n' en avoit

agi de la forte que pouffé par des gens qui voulant fatif .
faire leur ambition ou leur animofité , avoient profité de

la foibleffe qu' avo'it eu ce veillard plus qu ' oflogénaire ,
de fe livrer à leurs pernicieux Confeil . Cet événement n'a

point encore ralenti la rage des Avignonois .
Quelque tems après l 'arrivée de M . Doria , la Séné -

cbauffée députa deux de fes membres pour aller prendre
l'heure à laquelle il voudroit recevoir la vifite de la com¬

pagnie . Le peuple les voyant fortir s ' imagina qu'on n'a-
voit pas voulu les recevoir . Ce fut là le fignal d ' une fé -
dition qui fut

'
fi violente , que ces Magiftrats auroient

été infailliblement maffaerés , s ' il » ne fe fulfent réfugiés
dans une maifon voifine . Lorfque M . Doria eut fait pu¬
blier fon ordonnance qui caffoit celles de l'Archevêque ,
& rétablifl 'oit .les Officiers François , on arracha pendant
la nuit tous les exemplaires qui avoient été affichés . Le
tour de punir ces rebelles va auffi arriver : on affure

qu ' il s ' avance des troupes vers Avignon pour y être mi-
fes à difcrétion . Il y a peu de peuple plus féditieux & plus
mutin que celui de cette ville . Ses annales font fameufes

par plufieurs révoltes . Lorfqu ' en 1663 Louis XIV s' em¬
para du Comtat , on témoigna contre les Officiers du Pape
la même fureur qu

'on fait voir aujourd 'hui contre ceux
du Roi . On fut obligé de leur donner des gardes , pour
les dérober à la rage de la populace qui voulait Us met -;
tre en pièces .



TABLE .
t u r q u i e .

russie .

S u e d e .

d a n e m a ii c ii .

P ologne .

A llemagne .

e s ? a g n e.

P ortugal .

italie .

Pays - BAS .

A ngleterre .

F u a n c e.

G e n e V e.

Ç Confiantinople , Pag . t * *
i Smyrne .

^ Pétersbourg . ibid .

f Stockholm . 131
t 133

^ Copenhague » 134

f Varfovie . *35
[ Dantfig . M }
r Vienne . 144
| Hambourg » 147
> Berlin . 149
J Mayence . 150
L Francfort , 151
\ Madrid . M3
[ Barcelone , ibid .

J Lisbonne , 154

r Rome . 155
k Naples , 1.57
} Florence , ' ibid .
b Venife , 15S
f Livourne , 159
k. Ancone , 160

La Haye . ibid .
1 Bruxelles . 161
- Londres . 162
| Bofion . 167
[ Farmington • 168

| Paris • \ C<)

178


	Titel
	[Seite]

	Avertissement.
	[Seite]

	Journal Historique Et Politique.
	[Seite]
	Seite 124
	Seite 125
	Seite 126
	Seite 127
	Seite 128
	Seite 129
	Seite 130
	Seite 131
	Seite 132
	Seite 133
	Seite 134
	Seite 135
	Seite 136
	Seite 137
	Seite 138
	Seite 139
	Seite 140
	Seite 141
	Seite 142
	Seite 143
	Seite 144
	Seite 145
	Seite 146
	Seite 147
	Seite 148
	Seite 149
	Seite 150
	Seite 151
	Seite 152
	Seite 153
	Seite 154
	Seite 155
	Seite 156
	Seite 157
	Seite 158
	Seite 159
	Seite 160
	Seite 161
	Seite 162
	Seite 163
	Seite 164
	Seite 165
	Seite 166
	Seite 167
	Seite 168
	Seite 169
	Seite 170
	Seite 171
	Seite 172
	Seite 173
	Seite 174
	Seite 175
	Seite 176
	Seite 177
	Seite 178
	Seite 179

	Table.
	[Seite]


